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C es Etrenn i\t fui K /bnt suite a la Petite 
J$if>tietAcfue des TAeafr^ptuofironf tvuK> 
les a/ht, vers le tS Décembre, et seront ^ > 
composées d'un choir Je CAtmsons,Ronuvi ■ 
ces, Pa*<devilles $ êJe . les plus tt^i colles, et 
tes plus varies ftte Jf<M leslduteursstfu V. 
siciens et s/moteurs, te plus tunmhçcus'e % 
ment connus dans ee x eenre, auront envoyés 
au BwetUi t atHml le fS1/oul de cAa</ue\tti/tee. 




tfJf tes Souscripteurs Je fa Petite II if* li A 
tft/*ptc des TAeâtres recevront ce volume > 
Gratis; et tes Pcrsannes soit de Paris, soit 
de Province, oui n'auront pas souscrit pour 
cette Coltection Dramatique et qui voudront se 
procurer ces Jitretwes, s 'adresseront ou 
ftwvau ou cAettes lilr t m*es indiques , on 
les payera S^hroc/tecs / // suffira de x /aire 
parvenir Varûcnt/r\me de port par la Poste 
en enyoyimt ta Reconnaissance et la Lettre 
d'ains aus fi g/jfrancMes, et ton recevra te 
volume p<tr la même Voie, aussi /r\mc de 

port t par tmtt le.Jtojtmane . * 
Sfléeprùe de la souscription de la Petite Piftietfu* 
que des TAe'Jlres pour charte ttmie'e est de 33 1 
peur Porù, et de Sâ'rpoar la Province /rtiftcÀe déport 
por la Poste, denpareîtdm* années Jeif peàmtes dtJ ■ 
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A V- I S. 

I VJl ( $ s 1 1 u r î nos Souscripteurs sont priés de vouloir 
» bien renouveijerleut abonnement le plus tôt possible, e* 
de nojs envoyer leurs noms et demeures* exactement et 
lisiblement écrits , afin que la réimpresiion de leurs 
adtesses et l'envoi dit Volumes ne souffrent aucun 
retarJ. 

Là grande quantité* de Volumes que nous avons per- 
dus ces deux premières années, et que nous devons 
attribuer , en partie î aux changement de domiciles 
dont nous n'avons pas étd avertis 1 tems , 'et aux réda- 
ma tiens trop tardiverqui nous ont été faites , nous en- 
gage 1 prier, de nouveau , MM. nos Souscripteurs do 
faire faire dans les Bureaux de Posre du lieu de leur rési- 
dence la recherche dis Volumes qu'ils n'atlroien: pas re- 
çus 4 Vépoque de leurs livraisons ; et s'ils ne les reeeu- 
Troîcnt pas par ce premier moyen, de nous le faire savoir, 
aussi-tôt, à nous-mîmes , en notre Bureau, où toutes 
les plaintes doivent être adressées directement, et d'où 
uniquement se feront désormais les icjppt^cemcns de 
Volumes perdue 
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LEfltENXfi, 
Clianion. 

P<rroh\t (te Jf. ,/<. Jl a% yer. 
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A//i/i/ hmt dm ce au-bai-ne 
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c es t e e fltemier four , 




Àtt^tn (mis des toses^ 
(Jav pre/ere- ton ? 
Fleiassfo* /ou far choses 
Mblmdre keiitcn . 
Dtiprmtet?is <pri vole 
Les momens sont eeurts ; 
Il tïest,sw* parole a • 4 

#<W pi 'ijtuv premiers /'m/as . 

# 
dmncr, <puoi<pi 'm/àsse, 
Ne nous mariait t> pa<f 
Quand l\vil d'une ^ arace 
Molaire nos pas ; 
Mais si ' c'es^/bk'e 
De senàr amour / 
Je la r/}o/s K çue'rie 
Des le second '/our . 
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/^ rsntfÈ DBunap qv feu, 

OU UiS BRUMINES PTESTf/És, 

Jiomsmce. 
Paroles de Jl le CAevaHer- de Culneres 

• ^Adressée à si/Le Jtie're, Auteur de 
la Famé du Mala/>ar//}\{<;i^lie v 
Air; Que ne suisse la % /bi{$h*e, &Zc. 
Fat/ et pour la Musique Pi\çe 100 
du foaime des £ trémies de ijSS. 



iUfetfJ* 



Le Dieu de la Pô ësie 
Pous K /it le dm le plus beau; 
jjfauf tles Bûchers de l'Asie 
Pourquoi charger U table<uv 9 
Fous trmte& Messieurs les Brames 
Comme de méchantes jtns ... « 

Ce sont les méMettres ornes ; 
Pourquoi plaire^ à leurs dépens * ■ ... 

De L<massd*lavenhtre 
N'est point telle que vos vers 
En ont tracS la p emture , 
Quoiqu'ils charment l'univers . 
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... Lotstfue ce/te A elle veuve 
Mutpenhi son cher e'potuv , • " 
On ha^/it, au heu d'épreuve, 
Le trmtement le plus dou<v . 

i 

Un flretre, heatt comme un «ftu;i -, 
D'ahord courût h chercher .* 
lien est auprès du Gange 

Qtn savent plaire et toiicher - 

AhaA^mmsiïl'omik : 
n Madame, ne crôigntzrien . 
» dur vos destins le ciel veille ; 
»Nous voulons tous votre bien . » 



<rar ce discours rassurée y 

Jur un milfqtfîfut * cAar , " 

Morde alors,moins eptorec, 

f*fr Fetwe du Malahar; 

&as f 0hserïwit?e Jïrmnme, 

Qu? la re<;ar\f* à son tour, 

La hèl/e/uçe usa mine " | 

(ht*un Prêtre cannent l amour . 
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Ht le JescenJ, on (a place: 

ifttr un tnxelier tout en K feu ■ 

Zes crue Je la populace 

( Vie 6/ ent le nom Je Dieu . 

j.tfms,par un beau stratagème , 

Opérant mco&tuto 

Latuissa, tremblante et blême, t 

Est sauvée ex abrupto . 

Les aJorateurs Je l'dsù*e 
- Jet ut auteur Je bute nos biens , 

Les Prêtres Je ^oroastre 
JontJe jpra/ids Afecanietens ' 
Grâce à certaine yHthJime , 
Dont nous ignorons le jeu , 
DmconiparaMe fferotne 
JVe perJitpas un cheveu . 

Qtt'aije ctit?- : .Portée a petne 
Dans un magique Palais, 
Servie et ù\ut/e en Retne, 
Par J'imwmbral>les su/ets , • 
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Elle est en vrote miv hommages 
D'un peuple pieiuv et fou , 
Qui br/Sc alors les muu/es 
Du redoutable Tïisnow .-# 

DesUramines /rès-iion/teltes* 
Et par l'amour echau/fib, 
Imat/rn<mt d'autres /êtes 
Une d'aflretuv Auto • d a -ir s 9 
Tout d'abord a tindtenne 
fâemiettt proposer le bout J 
Purs nituritpte Ifabenne 
fit puis tm souper diinn * 

m 

Le soir même assise a table, 

Pour ib\\aper son c/ur</rm â 

UibPtmhfè vénérable 

Lui chante ee^doiuv rg/raih . 
r>jth/st nous brti/ùms /es K /ènunes 
pJertons notut dupiez du fettr ? 
vATouir /w connoissons de /hunmes 
*Oue celles du fendre stmour / /> 

*L)/eu des Indiens •' 
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Chafue bemib'vwplmtetni'mteresrJt; 
tfoimrvrtt naître etrn#urir mm artkur* 







t/> v<n& briffante & t/mte pimr churmir; 
Pwrwûimm c&tirçA&uïefriltfanC'jmJ &<&& 

0tïRe*çJkitf^ 

^/ cirujuwte an<f wçy&rf, p<tr aévw;& â ^ 
Mmdwcfiéritelpm 
* ^Hahjre yu'frts le tnwipe a fout tnrf£m& 
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ei&wsoir. 

Pa/We</ Je AC Z/onard 
s&r et Jictomfniçnemml ' tU Marin 
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■■Jsifureau fopfu*r cAùXfna/tt-* 

ITelw/ par ce Ictnaaae 
// (/ueati quitta la càje / ■ 

^ï/k /«^r tWe,/ peniuif . 

'<>(e ases piet&jotÙiatn ; . >: 

Repeter iran 7v/ratn • 
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Mat* % jftiçnd r /e ca*iu % \faupire u 

Quand le<f <fen<f *so}ib fnuur t 
Fuft-il bien tejn*? de dire -; 
2\Foîv jiïi'mmerài ' pju<? / 

£?/* ^/ y«* ' VjffïPrudenle^ 
JeremlÙa <Mt: : vïeu*&;S 
Il quitta von amaàtv y 

ha Jfetyew trahie T — 

Jurant qt^^d^^^ie^^ 
Klle n'almera^pltccr > • *~ 



j Du jorÊdtëlettïïadttrt,: 
Pour un amant parjure , 

iV> faths n<w de même 
ZW serment juper/lus : 
IIela<tf<toutrent&n \ amie , 
Qiuiïid on croïl n'atmer plu<r 
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TliHii/ôii. 

Paroles e/ L sffit<jrifu& 
Je Jf. De Lautel . 
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- peur, sauf elle il neJC ?u bon - 




- heur, mMnne 'ïuïfàfrfa' -' A 6 
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^JUe» fit tnvùilt^a nen-tu -re * 
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Z> 'un pre/uçe IrioMpnahr ^ 
La raison victime ' .'•.'- 



-- \ 



J' J e//aroucm sot/ehient, 

/>/ </ //// plaisir mnocenr ' K 
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plaisir (/ma 

T ~ . r - v-.\v\. ■■—- --- 

/ eu l nous /aire un crime t 

O çue / , . -, 
/ <v// nous faire un crime . 

1 tus neiireiuc, moins raisonneur Â r « ■'< 
Letaaneatc tuntd^ V v * ;.-■ 

ouïr le penchant a&yon c+vuc /. 
l*jb toujours vers le votuieCœ -*:■.' 
utr/t mstinct te çutdç - ^ 

Ojue.' 
Jan< instinct le çuide * 



V • \ \ 
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Slinsi par (oit /lue lard 
^7 uv/i ecoliere ; 
c <> discours simple et softs orb > \ 
vx uwr canir jeune etsans { 
Rendit la lungere 

O çue- S 
ff^enilit* la lumière . 







Iféloise prit ai/tn 

Jon cceur pour oracle ; 
L'amour île son Jeu divin 
Echauffant bientôt son sein, 
Le mi . tout obstacle 

O que '/.'. 
Leva tout obstacle * 
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Elle Irùla constamment 
D 'tme^ Jlativn e pu/ v , 
Dans les aras Je son amant 
décriant a chatjue instant .; 
five la nature 
O çue'l 
fio£ la nature , L -* 

Iht sort cruel leuranleur 
Eprouva l'm/ure ; 
Rien n'échappe a sa rn/ueur 
Etcést, lielas/par malheur 
La loi ac nature 

Oyue'S 
La lot de natwv , 
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COUPLETS 



adrcsscsa des nouveaux Maries 

Par M* J>e* Fontaine* . 
^Air i Un centp ferait le* Piorhon* (£c* 
f^oyetpûiw laJtytt*ipie ftyfè 14% dil 
VBIumc de* Ktrenne* de iy8f>* 

Ala MaAtt . 
jPot un accard^fhit en ç&j&ur 
De vont l'Ifymén et*çn Cataire . 
Le tendre en/àntmt'an n<mmieAmûur 



(hdtte le* rive* tïfri/ytftere 

C 'e*t*ur le* pa* que l-inc&twb&ifr f: - 
Féutde*ormai* apprendre à^puure; 



Ah / combien il *era charmant* , 
Quand il aitjyi ton caractère / 



V: 



C'e*l toi ijta dais lere/idreheureua>/\ 
Et iwuraxww ce£ avantage v 

J) un Epau& jeune et verâiefiœ 
/Adroitement il pgmd l'wtqpe * ? 
// *oiiriail' iwee daucèijr- . ; ■ 

-^/at ra*e* qu'il trayait eclar&j v 
y2/^ il*enàntqu'à <saiv bonheur a 
Grâce et candeur manquaient etxcari* 



■ - .'■v-'- -'sm 



Cotte candeur qui nous séduit 
Par la raison sera statue ■ 
Raisori fut 'donne à ton esprit 
Ce charme heitreiav que l'on emve . 
Vtjëus ces dansai peu connus, 
Offre notts vite une copie ; 
Quand un modèle aies vertus 
Il/mit <pi 'sémour h multiplie . ' 

An Marie. 
£t loi, fui portes dans tes yciuv 
La vdotfci < emprintè de ton a/ne, 
Même ardetir t au 9 rede tes vauuv, 

JlÎ a j de ?* ffe ï u < ^flamme . 
■ m. dfspws, des /ottrsles plus deux 
reurtyis les deux elle estl'auçure / 
JhoWài èonfteur de datée -tipou.v 
Le sentiment est h mesure . 
. Aiûus le* cUuàè. 
™rmi les. copples du ovn Ion , 
^^fi^er/rn^tplus d< • nunte 

MatsdeBàù&è&PMénwri* 
Ze*t>t#t& mnts oneretnis U code 

trobn^erahilintre cAa/he ; 
° M /fë*fiê/rie il dit tout *W 
1l*>Hcerï/erà. let cinquantaine . 
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Por&lt*} * de <M- ..... 
Âfutriœtw Je M^\ * . • 
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Jetai passe ce tîxçe heureiuv de idaire ; 
Je touche, Ae'/as/à t'hi/ver de mes ans . 
Otiand le%f fomnfo tnmtdelr<rter ta tevre * 
On e/te/xAe erntiin k\rrihte^duprinfahj. 




i/&$î$^^ légère, 

^t.v~ _..J5fi-.-^.- ( »^-='«.^-j--*- — - Mi...--~. ... ... , — -~. /^ 4/ /z» ' ) 






v "^ 



tte/tj&p&fse^e/wçe * ftmtruee a&ptauv; 
" ' ^^^ t m^f^JffiMe et cheie t 





xi^m imww t?jpm>ae /e ctuicmb*. 

C ....... .* -.. -J&teOAj- 

Shpom^ià nàfc ééf^éAetœeuœ deptàirt^ 
Cveitle aujnatm të<f nv<v du ptatstr v 
iÀkth i&nAeuf^ ôm&fcndres GHeere,, , 
'■Nejtau'twe ftéttf pie tewoir imfle'/rtir. 
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xfârit é-vti'MU - r<r: hm,Mn je ^ 
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n'ai plus de mai-trej - - */** 



v- s 



i ... k-IUM^ 



P<w un coup imprévu du sort y 
Dor/s / etsi/raic/ie et si belle 
À telle donc refit la mort', 
Parmi iVup imprévu du sort? 
Naît, non Dons respire encor • 
Elle vit et n'est phis Jtdelle '. 

. _ t r\ , .'■ 

. j - " : . '■'■ 

...-_-. 4 * - ■ - * .'■ ■; " : ■.■;. 

Ji-pareiHe a ld fleur des c/umu?s J 

Qï&Jntf?z foJh&V mew+triere. 

Dans, djteine ason pwnfems 

Et pareille d îajteitr des çAamps, S 

ïïùtmt hymeher ses" jours charmons 

Je ne verrais plus la limiter e . 

Puistpte dtz/is ttfv ohjet* si Seau 

J'ai ùvuw tant de per/idie- / ( 

De tamotw /Vtems lejlomheau s 

ffiipertlatit un oiyetsi&eaus 

de descends de mente au tomSe<nis/ v 

Jfats deua\/ois /e per-ti\ii> l<i< me . 
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Paftr/e*f et l Jlusipie t/eJf- le Comte 
Je La B>- dmatettr- 



irn> 




i*. *çlW*,f. -..,<, i -, ■ ..■— .. -~ - .1 i | ' ■ « ■• ■■ ■ >■ ■ ■ ' ■■■ il "' ! » 

"M~W - -~ . " ... 1 . ■ ~ » ,■■.■§ — »■« I n-.| i 

AUjl-a i ■ I i — ■ - l ■ ■ i. | i . . ■ i > » m ■ | I » ■ »' * 'f ■' ' t ' 1 L * : t 

•*■ - r - * ■ f ■ ■; ■ - ■ " * •.■ •: ■ ■ ' " ' ' ' . ' * . 



■ - • -t: 
. t ■■■ 



B(WSê 



» *— *^^**-* -* 



»^| — - fc l i i Mi l I» I I ■■ * »- -J 

1 — t-J .-j - m — ■ ■ i nf ■* « r ■■-*»-. 





fj . > - i - . - ■ — >■-».■■ * « n»'>i's ■ i ■ » " * , g ~~ r ■*■*!* ■ »i " y 

iA L - .-- i * 1 r ** — , I "»' i U |» — ^ — " " I " r < "m i ' 

3w-*— — ,i Tr ., n .. - »■* . «■» .>i i i ■» ■■ ■ ;. ■ ■l . i _ i- j i-- t '»^ i y ■ " » ' ■■ , 
f ffi ._-.-■ - * ■ I ' * * ' * ' * ' . ■ ■ 1 ■ ■ i ■ ■■ ir » i a i 

*i T ■- - - n t • ■ ' - - 1 . , .-.»■—■■■■•-.■- - - 1 ■ ■ - - • .^. . , - - Cu 



^* 



T> ~ 




^-i . ■ p ■ '■■■' ■■ J ' '"■ t ^ ' ^ 't ? 

^ : i( J ■... ■ l .rl 1 ,. ,,P. t 



**^:- 







J^i.0— a —■,-*» ~-î — ... - H. .. . *- 



•$. : - r ~~-~~? 



. » " ■ i ■ .*.. x ■ — i ,. ,. 

*"■ " '■ " -« 'linlj . .., ^^J- 
■"*— ■ '■»• " '■- ■ ■ I . 11, „ L . 

~f* C T ■«■<'! t »■ » I > I ■■ — »■!■ 
'f * * ■ 1 I M^ |l|l» 1|» t .J ■> ■ | » j i 




^v: n ; . .■ r-t ^s=s i-4.jL^^.rar /. ri- 
ra;:. ~ ' --^ p.w, f^ JfTTf-^^ ^^ ^t^ 

Lô-htfo J&XU !-'//*■ 




H >-| ll# ^1 | t 




7$* 



k 'l 




- bec Co r Im , mats îbn'éproiiviml* 



- '/W^Ttt."**' — * * " " * " *' ^ f ^ » '* ■ ' I ' |' » ■<* *>** !■ ■ >' & i i ■■ ■» ■» 

., iV m *— m p r^ 'i* ■ - — ---i — *- — '■■- * -. ^.» « I ■ t- ■■>-<■■ ^. , « ■> .. i r ■ «■■ O m, n - 
. \Ji * — - J f ■■ ■■■ ». -I * . -■-*« ■ * A ■ * « ■ -S < t ■"■ ■ ■ ■ ■ ' ■ ■■ ■'■■ I — » » ■ r ^-" -• 

. ■ . , w p j — J ■■ ■ ■ ■ m — ~2"** — ■ * * '■ . ■ ?* ' ** " ^" M ' * ' ,m * * ■ ■ ^ * »i I ■ — ' ^ ■ — *■■>?« h» 




_L_ * £_ A Jk 



*■ ■ ii ^i ■ i i il 




* * 












frrrr 



I | ■ 1 I F i l 



Ê 



— i^ ^ i I 




^ -■^- 



*«*•»■ ««■» 



■ 'I 




. I ■. JfJ-pJ— — «V ■ | 



^^^H^^^pw^wviHicvinnnpvmw^v 



*1F** 




51 



* i ■ *■ fc"PP> ^Pfc *■■ -^b. 



■ ff ^* " ' t n "" l| M| * ' ' 1 "t ■!»- * « , tf p r- -_- _ I .. 



— ■' > j h <f » ■. i» 




ïw <a/-/%> * re.pmr l'anmtt* il est 




i ) ■ ju «... ^ 



" " ■■ " ■ ■ [ ■ - r / ' *- i T TTjF T^iP — ^^ 

•ri m im ,■ m _. f . _ _ g I * _ _ 





£*p> //w - A/t , ^nw* iti-mour il est 

" * ■■ I II .. . ^ « I fc , i , M, I . 

~rH 1 - t fn=J 





BientSlphw /i - mi-Je clmomj 



**"** & '"' "fa * " ■■ " *- ^ * r-».f C 
" M X"* : "li i a J 



» " ■ * ' t ■ / t ■ j. ■ ■ . — M -■.;. 




" " — * ' I n > . ty m 

-*■"-* ' ' " ■ " 1 .li n . ■>- _»^-, 






^ w • *>c, tfoup-çm 'liant pi\v~qu* 




* , ' , ' i " " " ' - " * T ^V * * ' " * * " g j ■ l ut., a 



^■*- 



r • V 




b 



h ., m . 1 « I V *- W ■ ' m I ^ •< - -g I» 

J ..V. - ,— Ji-.li < . ■ •■ 1 i i. ■ ■ ■ ■ ^ h ' ■ • J" 



fc m , -H*. ... ' ■ ■« I>i , » ■ i*' iii | i ■- ' '■! < 

,-», 1 i fl i. -«.»■, Mi ; T ■' r i m i. n i Avau' ■ ■a cl i* 

m . i l ■ ■-"■' "^f * ~ — ~ ~~ " " ' | ' * ' ' ' * ' J . 

■■ ■ Il i fl « III ■l^ MCT ■ ■ « !■ * " I *' " " ■■ " 'Il 




h ifm-çer, wusperfêjt, C&îtb-ï 



>V ' ^ * *"*'" ■ '* ' ■* « "*i | *' w ■*■ sil» ^ m i y * p>> m ili eu » * i». " » ^ft »«^-« 
4 ï-*ys *■■■■• -«-»-- "- - /V — ■^r^*-l " f ' « <■ ' _."■ — " ' f " *■»-»-■« - +-■ 
^ '«jj! * — » .«■• *■ y » ■ *j n I ii l u ■ ' f i» ^ 3%J ' " ' U ' Â" m 

■ j ^ . «.1 i-.ij .i n i i n i ■ , i i i i j *nii i i i 1 1 v9 " ' p f^"* 

... » ■ | ■ < i ii is li ,■■*■> i *-i»-.Â-»- - I n ■■ «i m il " j i II i . i i ■■ » ■ ■-«•■ 








Z\ 



i i i * j * * ' <J ^ ■ ■■ ■ ' r * *' * ■■ *' ' rf * | * " ** t *' ♦ ■^ " —■■ j * * i ' | ' * i f * ■ 
-•- I h f . ; »« — 1-* — > ■ 9 -■ A iil^ii ■ — i I I ' *i l m »» V n.ft." 4 — ëtf** ■ 

__^ , ■■■_ I _- -f 1 ,. ■ - - : • I- ■■■' ■■ — E ^âj— ■■ Il ■ 1 ■ ~ht . 1 . _ 

•v-i -»,A..^.J ■. i » ■ ■ y ■ »Hi>. ■» ■ ! 'I H 'I % ■■■! ■ " ■ > ) I I I « I 1 1 ■ I II ■ ■ «*.; * 
_ — ^^.-. .. ^ ...♦, .... ,,.»»■■>,! * ^ . ■......■ ■*"' « ■ 



. I «■ ■j u l ^.. i-*.- ■■■il il I «■ «'■ | l J a Sl ♦ I » ■ I fc ■ ■ i 4 * """■t"*' "~ I ' ■ * 

r ^,, M , ,«, — ,_*, — —- »■ a ■■■ .i. ■■ 1 *<•»*•* — • ^ — - — 'I * * r-" i " l r.-. 

1 ^-i-^.U. 4 . \ .l ■ ■ ■ ■ I < ■ ■ » H I « ■ "I " ' ■ ' J 1, ■ |g ' " I " " I , 

£ .. ^ .p^ . , ...... 1 , .. i I Il •X ■ . i ■ ^ ■ » — ' 1 •* ^ " * f ~ ■ ; : 







'le cnzinh-vt rcwgir en xw-yant^ 



■g- , m , " -■ > + •• ■ ■ ■ > ■' •* ■ ■■■ !; ■ t*-'BS — f — ** - # "— *~ "j r '*" "tî • 

■* . «. m .»,.* i. — ■■ ■' ■'.* j . » -i * I ■ S • ■•■ W -"-■-■ - f ■ " *' ^ — **' ■' ¥" s 

■/-■ m ■ -tf ' * r ji ■ ^B -* - l «Jt i.-p ^ .*' « - - I I ■■ 'J *, 

■ iii iP ,(.,r .m ii . s<..y wt>- t » » ■ ! ■ « * * ■ .p u - ■■, ■ 

■-1P.. X ■ .! ■ I, ■ I ■ * ] ■■ ■ ■ 4 i * I ■ >■■ ■ ■ 1 .1 -* - * ■■■■■■< ■ -' - »" *» 







$5 



-»* ■ I H^ » * > , i* 







«' " ■ ju: » i i 



I* I I ■ i I Un i M l i 





mTb ■ ■ .. ^ i - , ^ l lrf'-'î — 1 LL J J 

Tr ,',1 ii — t~\t- J . - g^Z - 

1 ' '»;■■ * ■ "' — ■ «■■ fc — ■ ~* — F—P3 
-, . — ..--. , .■, i . ,,■ , - > -il I ¥ 



■ ' ^ '■ I f l l l 






roujw en 









*-#. » .'lira J 



. . ■ ■ p y r | . ■ |T 

~t H i r É n-r - i r r! ■ 1 ' . 



^r \ • " » wi ■ ' ■■ ^ & ^ 




9 



^ 




■ -fl ■■■ ■ 1 1 ■ !*-'-• r. i " ■' L " ■ " ^-— -' ' ^' — ' " ' ^ * " ~^ ' * " ^ ' _ ' , " "M * 

b TX J t i. *bi » - 1 — " ■ ' ' ' ^fc ' ' " * " ' ' * ' 1 ' " '* "^ " *" '"-" ' 1 " ■ 
./A ..».«..■■.■■ ■ I . ■ — -- —H — »■ » — •"*■ r 

W.. Wl ■ ■*. ■ i ■ ■■ 7" ■ ■ ' "~~ >* — ■■* ■ ' " *•• -■ — ' :*' 






— »■ i ■ ' ■ . ■■■ ■ ! . " . ' J J^ a 

■ >■■ ■■ ■ ■< «■■ - . - - — f.-.-» ■ ■■■ » ■■ 'I ^J ^T. 

j , - » rf— 1> 1 ...... ,i M t - ■■■,■'■ i " — ■ « * ■ "" —" T 

„.. ■ - .. . . — ~.. ■ ■ | ■ - — ~ ■ — ■ " I ■ " - ■ * ■ ' » ' . ' J E 




i . .. ' . ■ - p ■ ... I p ■ ■■■ p — * çp • "' 




i i nia piwwi iwtni wwiiy 



» I » 




W 



§■ > .,! ■ ■... . ,.. , I X . ... 

-«"■ *» ^—-n ... ^ . i , . — i- — ........ .;. .. ,,!.. 
». ,4-i. ■ u„ . i. >. . , J . ■ t . . i \_ 



Cc~1miai&4& par 

"ivr; "" ' ••■" -f » ■ . -^ ^ — f ■ ■-■■ 

> *»*-.., , > , . r . ■ .|i ,). h i m .. ,., , 1 , , U Lj. 




N^* 





-*-» - ^ M- fr- m.4 1 i W^. 




3f««i*f'^ 




* ■ ■ — — -y- - ■ ■ ! W r £. F * 

' 16 " " I M ' I ' ' E T J 

■ !- ■■ « ^ 1 1. *> i .. i i. 



&■ ruv-tu-re-; a irm^h'nmfre 



*■ " f ' f"^ •*. * » »■■■■ « «-f-— # -J 

►•*, *- ^ * fc i ■ - ., „ ■ .^. ., — . , 1 , , ,r -»: 1 

' « I ■ ^ ' J ■ > ..-M. t | -I J 




«•■Jl . ^j h I > 



■ ■ I ■ fc «^» ^»^^a^*^#^w 



/) 



/ * 








4- 



■I ~ I* 'f I I i - - | - •""*:' . P ..'" 



U dt-inr, ; d^ : j\v l&mdt>e4b !j 



r* i ii ' »i-l— «»t*t^-*»-^ ' < ■ < ■ ■'» ■ i» i i - *— ■» A — fc. 




■*~ ""y" ^^~~ff ''' ' ' ^F * """ ■"rijj •- »■ ^ ^ »^ «J ' I " ' * — ■' " »'■ i ■ ■ ■ ■ ■ ^ J 



\ 



■&>-*&•■ •f-Vi'- 



■-.■--■■■^>:>v 



*J> 







:^0* vmfr l'eclair-ctr , htf'Jhwtiu/ 

~ tt "^"T^ J * JJ **"*" '" " C i, ~ "i i'I'i i'_' i ^ -*- - - 

r fil ii milin ■ ru» .1 r* ■ ■ ■ ' '*■*** i*m»j— ^-.^ t 



0* 




/'■: 



I' ; : 



■ ,' ■_ ■ *' 





^ ' .'r.'w'x ^* * * "■" * j ' ^ ' - l. * , 



*-»*»■*■- 'k' » " "t* > * 




■ il ^.. ...... p ni. ^ . ,, , .. .. „ . | [ ,| - , , ,. „ ,. ^ 

~~ L * - ■ " * **' ' " "— — * — ■ * " * ' ■ ■ - 1 ■ - -_ _ _l J? ll ' J - ~ï 




"" *' ■ ' "* M . * j * " * 1 qj- - -■ J - - - - - t 

■ ■ ■■ - .. Tl ...»■ ■ ■ ■-- ■=**'* - ■ J - ■ ■ IL ^ , * L -. _ 'j 

f-*~* ~ ~ >'- ï -— - , - - ic rrn i i i p j r 



•4 



KJ ■ ■■— 1 <■ ■ . -** » ■■■ I i tf , ■ <» t^ i ... 1 tif .,. ■ j tQ #i i j. 
■ <■■■■■>. ^ » i ■■ M ■ ». pi i i i I i»ii i , I, J , .. m »wff g* , ,i m s j - 

r * i " m.» m4 nii i pi . I M t ip-i i | 1 ,_ « i .,! i . i m , J i 



■çH^«ii!^™^«»^5^^^w~^T^ »' ■ ^<w. ■■■ m'^^^^^^^^m^^^^r^m^mrt 







U?i jmtptiis d\?rt t dt - 



■ w K"" 1 ' * " ■ ■ "■ ' g ( -g. — v ■», ■ j ii- - . , r ' ,| r4 - j- ma, --_f.f i 

■ >*'i'« iii'i * " **f .-^ ■ *■■ f- — ~^ * r* *• ■"■--■■-■ _g ."« g ^-r g - ■_ » 

H^ ■*■ 1 — '- ■ t ■> * ■■ J. j ^ « *- v — ' ■*■■!■ -- y —. — ^~ j~- *- " 



^ i *-. r , 






'xtit de plat -Vy, (ahllc e<vfn\re //tri/ur ^y/< 
rvi P ' T "' - I 

1 ' '"'.I ' > I f 'Il n 

•k- 




/>.'// 



' ' /j ■—» — ■*■-■■ ' ' I ■ ■ ■ .jj . . > ■ ii, - , -n- i| iirti ■ i i i. 

' - y —-- ^ '- fc ".! '- " * f «J * "* ' I ' " ' ' ' ' "L" ' Y II I "r i l" g , 

ri * * " _ T * r— " ' " * O " ' I _" ' ■■■*—■■■ ! " ■< ft I > r ..._VJC 




■yy ar ■■ ^". p * » * * * ■■■ ' » > ■'■■ ■ Q « i n» ■ | i . n ■■ 
Vf* I ' ' r"" — ' t — ■— ■ " ■ I ■ fs < » L, . I 

'* _ * *- * ' ' —--■■■*■'- - - ■ - 1 1 — — ■ — , | « . j L . I 

------- ..... | ...--- M,, f i f i „ - t H , 7 ; , ^* 

'■*'"'■' * " '" ■ .—--M- , ■ ■ |) - _ M _ ^ ^ 



■«c 



w&- 





< ' 1 ■ H ■ _■ J'ii f 1 ^ 1, |^- 

* i "f i " il - ■ ■ ' - ^ -y-> -"ii .--rjjfJL 




X^v nwummr fut/ceu^vre* ifvrv i/eùv, . 





A^** uj ' """ f " '* 'H " ■ J ■ i F r J i , F i . i . j I V .i frj iu 
■ ^ w -»- _■- — ■ - - i J - - ■ - ~t c7- , r I *. i|. __X.ii i F i t " 

'__ ' ' " ' "' ' -■■■■ — — .... ... I -_. _...l- ..". ,-V -, 



■" ■ ■ **■ ■ ■ — # ■■» *■#■ *■* F— 'h , 1 _a ■■ ■ ■■! A ■■■> ■■ — .■ - .. ... s> . . 

*,«, .» „ , , r „^. , r , | j t ■ „ m .... . f^ i..,. ,, A .... ,„_ .! _• 
■■- ' . ♦'■* ^ r" ■ ■ "" ■ \é ■ ■ — f> | ' 1 ■ » ■ n I ■ . . ■ — f, *. M .,-£. 

fr " *■■'■ i ■■' ■ » y — ■ ■ * ■ i — i •• - f .-_ i . ,ju .tin i 



si 



h TÉ—-fr Aj rT JJ *ïf~nTïr — w ~'^ 



■ «■■■ . 1 | m i I 1 1J1111 I | . u « . . p , I n > . ., f ,n il» 

" *■■■'■ "Wifr^j -■ S- | n - ..■» ! , . „, ,. . ? JL 




" ■ ■ ' "■ ' ■ ' ■ 1 i.i. * i ■ !■ * --»• ■ B ,» , 1 -■■■ .■.. 1 ^ ■■ ■ ■■> .i^. ' .. — .- , M» 

fc m , — .y * . ., , __m , i. j «,,, „„ f.! ■ , , . ... . # V . „ , _ I . 

ii iium i , < u 1 . 1 ■ ■ i . . . g , . , . r , . , , _^_j. 




sejirme a&t&yhtj & rmfsks - rt , 



,^uP «^3 









tf * ffn. i^> g ,ii. )iT. ... I , ■ ■ K ,i „/,^T. . . .. h I . > . 
» , „l . . „ , ■ j mi . . . l^^J ■ , ff ■ ■ ■ ■ a „ | , - . jp^ .. 





/ 




<rejh*mt>awc<vhbf de> wwjÛ-t*'» 



*^ *•■ ■ - 1 1 f - '* 



<? 



J9 




-■■■ , ,-■■ »....»■ ■ ~ ■-- ■ - ., «I ■ . n i . . . \j 

'•' y|-"-j- -- .f L Y-'- I ' 1 , 1 ■ n I , ■■■ ^ . . ■ - (Z Z^JLJ 

; ' ? ■* y "■ * ■ | » « j — ' - ' ■ - l ■ ■ ■ ■■■■ ■ 1 1 ■ m i ^T - • j fl. . 

n i ■ ■.,,.. ■»,„ -,.... M. | . ** i i > t i J i i > .m ■< i i - -l j. B j 





I I i'i 1 » |j i iWinnyn v^ m ft » 



il / " I ■ ' » ' "' t ' ' w ' K ' ^* p ^— ' ■*« * * ^ ' *' '■■*■ * ■ jC '»> ■ ■ r - r i ftr i 

yj f ' ' *' ■' " *' * ' ■ * * PJV (M* !*> >■» I ■■■ 1 » |f | IJ . M^I'IUI j ^ 
|W ift ni ■ - T ■ < J | |« tlHi n H | ,1P , M l ' . ! % -'§■« .■!■ i»|i. ..». < ■-■».«• ■ > . '»■- ■'|n « 

y ■ . t u , . i T , , .,i . Mtf | *i, f > , ji. J J., § . „ ,,* p,,. . ^^ rf ft i^,,,.,. ^ .^ , ^-; 



■fcf * 



1 * r*t fj' i * r ' * i * T | i pTf "T. TT-l r' 



i i ii m nn i ii-n-tf— 




r ■ i •• r ^ ^ 

■ * » ■ f J / l ■■ I ^ I ■ 

1 ■ r t *• 1 . / >■!* ■ ■ I ■ 

*T Q ■ ■ Pi % 00 l I l < l| J j 




Co'lm (T~jûu-/e a '{:[ 




T f ' ." "V I * ' ■ " 

* p r 'p *^ in ji «^ ^n ■^^■^^m 





4^=w^=îm 



ife^prQ^çrtif; c'est Va-meur mehte \. 

I*^r i ■ I i i . 

i m m " 'i' " I ' " ' ■ - ■ 

■ ■ ■> ' Mi *l ■ * > « i l* 1 ■ ■ . l in"»* 

__ |^_ ■ i - ■ - r j •..< ,. 1 t. 

' * S — ' — *"* — * I i" * 1 1 .... 








Pïojicrt. 






Ziy ' m " h # T b ' * '# — " ' w ■ ■ ■■ ! * 

■'* " ^* r * f -f w» *T *" 'i "r , .-i ' » ■ f ■ ■ >— . « ! .. . 

■ — — — * ■■■ ** fr 4 *■ ■* "* ■ -.-■■ ji.. •.• ! ,- — ■ j, 

-■* ■' * !.. . . . — . - T f , . - 1 .. l . | ^ u 



' "T " ■ " ■ - ' ■ ■ ' ■ ■■ f" ■■ * v ■■ - 4 ■■■ -. > " ■ ■^-- ^ r . 

I* ' ■ ' ■ ■ "2J I . '■' I * r ■ ■ i. -*W— ^û y ■ ^ . 1 . 

' " j ■ - * " « » — ■ ■ l lJ i f - . ■ . , ~ i . . . y - j ; 

» " il '^ " ' ■ " J » 1 " ' ■ "■" ' M ■ ■ ! "■ - i 1 T T 



tr 




e& x?e fàv-re<, et U dtm hfa vïtur 



frai . »■» ^ ■ !»; , ■». ■ i .» É tl|.-. w ,„ t l^ t„,-., , ». v ,i — 4 u. i ■ .. I » ■ Z . 1 , 





1 %■ 1 < i m»»» n ■ i f » - 

* * ) '■■ ■»<■ ■ -. ». 

I ■■ j' m »» |i ■ . i pu . 





ât? 



*s 



</# */v ^crlkf, et, ip JieurCa- fhd \% 

-' ■■ I - ■ , ■ ■ . „ -_ ,-r 

f ' ' fly '. * p * * * 1 * • 
■ ■ » ■ « ■ | . -t.... . .r m ■■!»!■ ■" 

— ■ * H. 1 ■ V I t-~.~^».l» ^ 

■ » i'ji'j |: i li I » i 1 n m «■» «gj 



*!■■■■ ! » 



lé - rf ' , " 1 I • 

^- m ^ ■ i ■ » i * ' i 

■■■ i i n h * s a ^ ^ 




i 





* 





~Jl 







■ ' "* ■ h ■ LJJ * *» 



Il IHMI 






* m i* i |i i l u 



{Il II 1 ! >■»>■»■***■»«» 
Il | ■ I ■ l| j j'"l ' l»«l- 
i i mi i i n n i n i i M 
nu i Hi i i Mn ,, I ^. JMJ _^J, 



Hm « HU w^wJ iip . .t 



« m . 
i^^ii 'i 



m mcn ii n « i „ 





49_ r ' 

LA NECESSITE D'AIMER, 

Clianibn. 

Parole* de- M- le CAev aller 
de Caiieres de-Palmexeaiuv» 
A(rt TucrcyoU en aimant Colette #C. 
Vcyex.pour la Musique paye /ç , 
d& Fo lum& des Elrennes deifêS. 

fle*b 4 ditwn t ftoftwisâûe 
Vu^lnahvj^ne^d^pûintaùn^ 
Ourlée attrai&d'm'l&zU'Pèfdtfe 
N'tntplus le dr^^fié^ammer , , 

Serfk'cel'e^ncey timide 
A fut l'Amour ne convient \pas .*' 
fljkutllen qu'elle wne le o aide 
Qmdmgn& wndidre ses pas' . 
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embrasa tous mes sauf. 



Z amour emfra/fr 
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•iatett- vous dij f rive* éfa&were* 
yc pats vivre, l?msde/fef i/tm . 
Adieu vous dis, WÀ}/v Ùcom 
.7</5£*r /><?/^ ( //s lointaine £/yy V 
J>rois ici (top f>K<$?t<£f{ig % / . \ 

: "" ' • • ■> ._;" 



au Beau iSèxe A Bé^^u 

Air.-Da/is ceitejtffa^ 
KiyeKpûur ùx/ Mmj^mf^é > t p </u/ 
Volume tù&Stjigfutefr *&'y^A£^ VA *i^ 

Que 'wO'èiwus{ic&&tAxà*êfn& , ^>~ 
Envers (ol fiais se Jiie&ur / 






vu&; tes prémices 
Mais J'àPûnsh^t^i^c^ 



\\ 



Itfctw&estunAraus suflespas. 

M/s^^m&^^y 

^ *Vf i]u& âg/efr denses ressorts , 



\\ ; 









iï't^iuiettllêÀ^ ■■-' v ■*"* A v 



•r- 
t 

■».■■ 



IWWUfip 



nvnnmapHRnHPPwvPovn^ imim .h ■ •„«£. ■<<■■< «^ — wth 



N'a4»on<pa* assez d'une ôçtte? 
Faut-il cueillir toute* les jîeurs .' 

%fîmejeiff avûfe \ 
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De tout veu^ être possesseur ; % 
frycÇfunedte ! K 
ij^'d^^^ter 
L 'Ânwur /u&avéc If honfieiir , 
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/kiw i fioner ufrpur encens l 

■JesvieM s 'mft ; 'àw 

' c - '" .' :v ■ : - #' " 
/W £• t/ifrals , les tocmstuns i 

ftdrJetâiïazi&r ': 

Entrattode i fianwu, 
Peindre nos vertu* désormais , 

Mtfastitfesse 

Vanter softs cesser 

Notre constance* el nw > bteh/att* , 

. » - - ■ 
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et 
COSTSEItei s{ MA COWMBE, 

Romattcé. 

'Paroles, sîir èfr *4ëeàfopaçtiemmt 

de Harpe , par * JLÎrt/è GauJuv. 
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Jupeuat epraiare?; J*m<r cramdre, 
Ce charme fut rend h&iretite > 
lïttmànt&aitr iwu<s ne trait /c//uùv ; 
Jon arcxreulekftd4m<rife<f weua>* 
Le*$nôùy<f bien nurirwj/ulèfetf 3 
Jùntw/Uifhit eétnnnjma\t ;. 
Ce<f tnyrtiteonéjtri*? v&s <d/e<s ; 
Mow itf mit lm<f*f& pvj*. eeeunr • 

Lu c<m<rùme& eâ iei tendreu**? 
$ptlrtlùfAfmtim?ammmr: 

nàtùf <mâuh^BBre^c^ut\f / 
Jtmoti emu* pmtrceé * wdayes/ 
Quelque jour osott Brûler , * 
Retiens me<r o^oufnnrj^eu, %fq$e& , 
LÛtMf nejndMetâit'eàhïïter . 
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Le\roir eh âmqàï^dufëreâ , 
xfûUtf fort atfz atw$dre</ife Â 
^àtoitàliS&er un/' * 





épure' a^^tf\f&*mee& / 
vûtt&e trwide ee<r dangers / 
\ Oerre far a#e<s_ ,ptvpice<f y\ 
NeleJ tends au/àsTtuyf baù 
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f s AMANT HYPOCRITE, 

Jtxoinaucc. ; 

Parvis 4* Jfoniwf'. 
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fbrfe Piœn0 
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crmb navmr mro *i craindre . 
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t/t' wyour, s/tvuf être mqiaette , 
77/ YW m 'ahwïier quelque* Jour , \ 

Unie Irvutwtti/euleif^ait botlr 
Jim* /animé me emter^Jleurette > Bis 

D 'aimer on doit bierv m de/endive, 
Jfc dt<ftri6-il, dam? se*/ chansons; 
Maw iljhrmoitdc <ri douce <r ans , 
Qtt'on Kf'atfendrijKfoildl'entemirt * Bè 

Av amans, me peynanb lwre<fje r 
Ou f m entre/e/ioiâ chaque jour M 
C\'laU paitr emdamner lîémmtr; 
Mat<r e'éloiJren fwtJer sans cessée 
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QuSémmr seda'/r avec adresse / 

C&ntm&il jaànaw cacher jon jeu / 
%hut<pi'aii7nalfu'0Tif Jtb dec^J^eu, 
Teutekttunjn^c au 'iÎtwij drefiie. Bù 

Daummleiér/oueûè adresse ecctreme- 
Il employait paur me c/utrmer / 
Çrairoià onyu 'art sejait aimer 
En ne disant jwint \je wu<r aime?Btj>. 

Si je chantais dans le hoceaje f 
Pour nùcauter t£s 'arrêtait y 
Une autre Berçère chantait, 
Il s'enstxàntrnoitaw village. Biir. 

Tiras enfin sut me contraindre 
A partager sa temire ardeur ; 
Je sentis <pi'il avait mon cceur, 
Quand je commençais à le craindre. Bù.* . 
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Piu\>/e<f Je JL Le Jiïe'hycr, 
Secrétaire Ju Rai Ju Giïtnd (ïmeçe 

*Atr •• Ce fut par la.fmite Ju*fortê£ç. 
Payez, mnir laMiùifue pifâ& 22 r\ 
du falume de<f Jjfrenneif de xjSS» 

Vr, ■,..^Ai l a , ;j.d.j' ll . : / 

JV;/?^ f/ms/i effort et \Huur art A 

The'mitH * sait charmer et plaire ; „ 

^/K» a le xfawnlf, le regard 

De la plus naïve Bayere . 

Jan ame est peinte dans ses ^yetteç ,:,?' 

flif </vntxfarnr nuaye comme elle; 

* 

Klle brûle de<r même*? JettA ;, 
Dont truie l'humble faurteivlle . 



A 
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Pautf a&etvu la^ fleur de<r c/uzmp<r y 
Timide en/imtde la nabote , 
Srtïïer au> retour du £/ interne . 
Cachée au <sem de la iny*du/*e . 
fhatnre- e<rt celte /eune t fleur; 
Ç'wtifen cmldeme , cw* itnaçc - 

Pareil éclat, même /rateheur 

'Thetmre encore a l'ainmlaije / 

<?ur le déclin du [duo* beau, jour. 
Le dûUtO pafjutn- de la xrerdtuv 
N'e<rtijue le ovgfle de l'a/nour, 
Ou Vhaleme de la naluiv . 
De Thénure, Âe'la<f S un? soupir 
Âifttr mot bien plus d'wfluence; 
Je le respire aatc plainr : 
C'eA/tle trarfitm/ de l'urne cenco - 

a 
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IMITATION. 

Fraçmms Je la4^^à^u^Je f Fuyûs-. t 
Jam redit ^Cvirjço^&c. 

jftfuirtûu& Je Jff. ae'JIIeremuc'* 
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dtor wmt? em&eHér ce4fo> contré * 



Wn'p: .f t? 7-gt T 
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-rcîtne,le<f arfo ent&t&rent s<m/ber - 



- ceaiijes ar&r en àn£rmt<ftfiberce<Tz/s> 



3ïe Deum viiam" Acoimet, $£o 



fats le. verfttfiit Mae4>vrè<r d'&iw, 
Fenwk hmhetir<fur h'terre; 
0}ptpre<Kty 'dé h reœe&trtr, 



T<nU y <fi p er^^kh â ei> ht nafarv 
^mi^rrer^d^^^çwn l& wrtr * Jïw » 
• faape, paiVe puer, 8£ c . 



.<* 



Ètd'itn ittnanhe c&rttfjxmb , 
Mec&nn#ij ' &<j * vvùuï d& his?nere > 




Ce aue ha cûtife ia nm<fdvmc* / 

Elle en ^ 

Dam? . \> \reu! ïrunKrtr de- fe vair / jBt'r » 



\ 



>s 



n - 

Pa^ole^t et uHtwipie JeïMl' le Comfo 
<le La B*. . jfmafatr. 



lenfc* 
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iri-riette, etv jja?*-dan£ 




*rm bvuvemfy %ratij^Jitï , nu j?ti~- 
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-*mairj>ûw* cllt il TU i Jm , t&e<ru;fd* 




-maur an ne la wît c<?n~tm~te- 
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rnmj,pma*riuri jt mm dm- te l>un , 
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mazf,pxrur mai je m!etv doute* bùtv. 

En m promenant dajus r h hvw 
Bellt&tâfoujoicrxf trt<^ow?vzmur&; 
P&f&ise<zu<tyla>^ 

L(v ren^y encar % phw 'malheureuse - - - • 
(fy&Juifituk il ?<m/ nfen/ifaiôrieïv;^ 
■Ma£f é pxntr Tnovj&mfewdaut&ïnen/ .{BisJ 

L(jfoyubïïe inz> cueillir dej^Jleifrj , 
On>ne j^ ce moelle; d&rire; 
J}&bf <fe<f femmy&ap ajvtmtdes jdeunr, 
Qh/erUmid'Wceeurfuis^^ . . 

• Màiirfjpvi&wwv 

i 

Mais «// Lulmi vient a'ovn /aur É 
Ùâucernent hd canterjlewvth , 
Il <sc/nbfe a/erv qu'un nouveau jour 
Luide atuvyeu&de la imitaw /tnnetti- . 
Qtte bafnût-ilïonn 'en oait rien; 
jf/cfi , /e erv/if tjue je le*.ftu*f bien *(Bis>J 

• ° J1 J 
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Rw la Xnoiïi ne la Jlfaitirê s se . 
Parûtes Jt^fJe C/teva&tr de /fy/nm . 

JProfîjfeitr de (ïiritinre . 




t\ _ ,. . . 
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truit de<taîie<f du t&»pJur- Thit 
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jJ?^/ yera l'arietit, &(? tm. càar de lumière, 
&4ywry à l'wxwèrst 'tà&tmce-tm jettr netnnum • 
CejûiQdflwi faen/aitimtr. la natta* e/i/t'è/v; 
!r_ :~ -Peta* nicwatl tl ëattm fh\feau . 

'ï&wtpjmdrdéà chaarws t je senaçue/e iruccam&e 
yisuia, iÀéi* sS/el damattr et Je douleur , 
tfmda, lu n iv plut? ; ta pierre, dïw* tombe 
iïn/hm c hn corps et men coeur • / 
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CONSEILS '^KX 




ion. 

JPar&les d&Jit.jtfayettr \de>J> faub 
Air : Avec les /&(& dans le frffayc ' &£&> 
Foyetpmir la jfiufifue face n3 du' 
Fahmie des Jïtrennes d&j'îSS'* , r"" 



jM i - fT-""-— i * ' " m ' M* M 



Ji coûte t mes censei$fjlateia % s / 
Je vous mantrerm tlZ&*tdeplâà*e , 
Et de captiver fous les cœurs / , 
Le Mort d'alléger les chômes 
Qj4 'hymen derme à ses sectateurs, 
D 'en bannir les^upcans, les peines, 
Et de ny tromper ftte dcs/îeurs ,(Bty 

Quand p&ur pttrviln % plus charmante \ 

L'Epvuse dutnaùredes Dietuv 

Prit cette (etnturt * éclatante 

Dont fémur brille dans les cten*v) . 

Juncn aaftat? l'art deirirable 

/> 'inspirer de dauœ sentimens ; > ? 

De sembler taiyvttrs plus aimable. ï 

Etd'alumer desJeuaycons^tans/BUJ 
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Cet art prête auœ yetjuv* lettr magie , 
A lax*<n\v ces accent Tiei&^euoc 
Qui stw taie bauche jolie 
FûTitprendre r/n baiser* ammtreutv -v 
Par Imitait ce sautais wlayo 
Dent notice désir estJlaH, «* 

Qjdâii bonheur à/fiant l'imagé # 

Ifous^fnve aufrres de* la beauté ' ,[Bùf.J 

Lia seul civette c&^ saillies, 
Plus c/ia/mœi tes atte laiwsotVj 
Ces roses vives etclteries 
Qjui coloj*e/u * wi jo&Jrmxt -, 
Ces smtpirs, ces vmuv, ces allàrmes, 
L es fureur*?, ces tieureuœ sermens , 
Ces (faeretle<r f ces tendres lartnes', 
Ktecs d?u<v racccmodcmens * ) 3ùJ 

Beffes f prcne£ cette Cernàire-, 
« Et saehe-z vtrus é/i décorer * 

Que sont les dens de la nature, 
\ <$t l'Esprit ne ment les parer ?■■ 
.. fendez sur ha Imites -vos grâces ; 
tes Omours, lesjewv* ^réducteurs 
Jans cesse eneJunnes à vos tracés 
àtutrent vous sotunettrt tes cantrs'lBi 
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jû^L FILLE wû£tmm , 

Romance 

Parvie*? e&Mùrimie de AL DeLaufel* 

"■ ' ; " ■" >^ y ' * 
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de l'en/* terv - drc . Ch&m*Jirij .. 
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#w* /# Uap-jrtr -â#is , 






imtnem 



entie té - -tri - fe: n& -. 
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-daw monc&w* yal- vù - te/ h&- 
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X 



*fajm^fdc-j* r - - le/ 



Swvmbmç p&rler, par hasard, - 

\M^t^ faw$U<'ïltit& dihkinvjour, 

Un trintbU *mtùinfqpù& 
Jfe7a*s /&?fa& un/<rff#& d' 
'■;-' Làisrijue l&cœyr. 

Jeifaùf mmet irvp (MkHammmb; 

Je dvùï^fuè* l& èndr&fif&. 
Colwdemendrvibinc<mïrtant â 

£bj 'enwûurr&fs d& értmfkte^ . 
iïùïïjjùfciwij. . .Dteuà>, piflmùmenà/ 

Fw/eruf, £wen*f ^tervvtfe- . . ~' . 
ffe%M/c4mtpim£far wvani^nù \ ' 

Pater (pdh cœur jmhnh^? \ ur ' 



i'ameur, \^ 



1 v 



■1 
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LES PROGRES DE TÙJMOU& 

Parait* d& jW-Bourdoùt ; 
JûmÙjuù de* jtf. ûrdmvtmilj fïv/krseyr. 





tte croyant %md , dans 




I ■ "^ — * * ** " ' "" J " 1 ■ * * * ' ■ T | ■ -^»- ■ — ■ - i - W - r ^.'^M 




-cas Jit paîti*® dwiilrmtptmo;' 
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?/ apf?ay<nt ta Ber-$èr& 
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sa - &w£, pmfjemjvu~ 





^*""* , »"i , "*i^#^. 
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-fit, m trmtpir, eè owiy âme- 





e<*t ra - - mè* et 



tfvn ame 
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Ze c<rur tout plein de <nm amour extrême t 
Lyetuf miipoir m/at/ne son hameau ; 
Vbutàxtôrj^eutv peint la /etme Lrabeau ; 
il/té* mut rien, eteroil voir ce ouït aimé . 



Toute la nuit sans Jer mer ta paupière, 
Lycas encore occupé d'Isabeaa / 
Creibcivàrttr dans un monde nouvemt. 
I>ontI>teu bientôt tnz créer la lumière'* 



Le lendemain tm lever de l majore f 
A l 'univers il demande Lratnuiii; 
LaBerçewtte e*rt defasvua l'tiormew 
fri/cas la voit, ùrùU^etatniptre encore* 

■ * . "' . - 

v " 

Pour exprime?* c# aue t amour moptre, 
/Iniidaccens auesur scytcJtahtmeaii; 



| I WWlilipilHillf"^^-^ 



Tops ses nyanls fouinent perslsiilteau: 
Il veut parler, sxijàille /Wr rtl ^ 

Buntataïude par la volupté' pure , 
Swis K v penser, il exprès d'Isabeau, 
Ils vont firme/- le plus e/wrmant lablem 
^uepeula l'air indiquer la na/we. (/}„.) 

En/ialycas ose se /aire ente/ubv . 
Toutes! à foi nwneeeuretmon bwiprau' 
H tombe auœfn'tds de la;'eime Tsabeau; 
Jmais l'aniaur ne parut aussi fendra 



V*<l™*l>mwestlep>™desa/l<i7n,nt. 
Vimdaaa: baiser d assure JLrabeeai 

ty'ilknmerafuspiesda/ut le tombeau; 

fode plaisir ilrnefmtphtspAme%ri}. 

Bi; 
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IsA CONFIANCE FAIT LE BONItEUR 

DESslMANS. 

Clianfon. 

Pawles de Al De la lie vif le 
. tir: /Ja/is cette aimable sali finie &h. 
Jm/ezpour fa sVusnpie page g- dit 
fblume des Etrennes de i*]8o. 

JeeAe tes pleurs, a ma Julie / 
T'aimer /ait {ou/ours mon bonheur • 
Auec tournien*r île la jalousie 
Pourmioi liwvr ton tetnh*e ctvùr ? 
Qiie dois fu craindre :> 
Je ne puts^Jemdtx 
Des % feiu v tnie /e h 'éprouve pas , 
El ma tendresse 
f eut que stuuf cesse 
Je semé des^Jleurs sur tes pas • 



* * 



otiujemiKf en mon absence 
Je ImjzJ* e7aiçne Je toi . 
Mmbmtbeur ment Je ht prt+mee / 
■Alort cam* eftérié fn Joiice loi . 

Jsû jalousie- 

J$stJe lame- 

£e pinson le jdu<s destructettr - 

O mon amante y 

Jars cvnjwite ' 
-l'amour/t/em- ton bmiliew* . 

^ae^éaons ptmtwi anumt tendre, 
Mooyons ànçpav toufien berne; ' 
On peahdrehientrst * méprendre / 
famcw-n\itilpa<f wv bandeau-? 

J*a jalousie- 

■tëstde laine, 
LepobWi le plus de&trueteur ■ 

O mon ornante. , 
' Jois confiante , 
Kdmoitr filera ton Iwnheur . 

ItUj 



90 



LES SECOURS IA1P VI S SANS 

Cli an fou. 
Panykr Je C&iardemv . 
MuJtiiue Je AL D&zeJc 








mi -pru - den>ce!j , al-l<?i<f mi * 
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&rÂr i/o/h/- cramJre r/en*/ je 
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bra-votJ tout sou j l(t de - % 




r™ r ' r ^ 




-fen*se d& m<L 7iûitrlet-fe et 
^ /^<w chien * Jlou-hflc et' 



r-«GJ 




s 



chien, sou-pùv et lar-mes 
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c/wj£ ïvw ap-ptri Jhi* Me et le' - 




Y^ 7 * •' cwfo im Ber-çer, contre 
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inv Ber-çer wv cœur sen- 
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- si ~M& cistil de<r armes /près 
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<&//t Bercer, près d*ttrv Ber - 
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*y*y metv n'est se/'C<ntrs,tmtt 

fi*>Ji mm ■ .i. «i, i.», m.- 




&r^ </<w - - ^éy^ , 



92 t '" * 

Lycas hier me vù^seulitte^ / " 
Qu'il offre ta Je soms trompeurs.' 
Bientôt, lejer d#nut/ houlette 
Fut entoure de miflt J/eurs 
D 'un air riant et plein <te charme , 
H ta suspend au tronc ooisyi . 

Il prend ?na main , 

Il prend ma mam ' 
Ma mazn^uitjtatte et <pt'd désarme • 

II prend ma main , „ , 

Il prend nh? moin , 
Mtde baisers couvre Pion seùv .. 



xî 



Jffons chien voyait le fe'méxtùx * ; 
Afaùf swts pourvoir âmes danget*s : 
Tranquille mue pieds de sa Berç èi *e ■ 
Il craint les lotjps, non les Bercer s , 
Je^ n 'ai plus rien pour m4 défendre-'; 
llombrw du soir s'étend sur nous * 

d mesjrenouœ / 
Amesjjçnawc y 

Ih/ca*/ osa loutentreprYndtv : 

Ames genouao, * 

Amesjmenov, 

H- triompha? dimvain cowïvuw * 
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'ti heureuse -situation; 

CWnfon. 

Parole*? c/e^UDe^t/at/erj 

JfiMujiïe deJf» Pirjro, /*rû/Mn>t/r. 
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Nhimerpïwit; sentir a mer - 
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- nau; approcher bien près du bon 
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*ur.\na t c M ma c<m-*ri~m\ sur i'fwn - 
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- rieur, apprev/ter bien p/vs <fo bm 
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/7{if. riçfi rày 




Je t/i/rir ytié i ju&qu&dajM JU&Hje;, 
Da/ut </vn, kwdoir, dan^s tm %rt?hn/ 
Ji-Zpt'pMmence'- mm nûtn , 
Il^hparé d'ztrv m<rt d'élûpe ; 
Jiï?ja-ptn*re&, eu <stm jvttpir t 
Tbttl c<f£ attnabte e-tira/ur mahc& ; 
Jjoro*<pic uvn avur inu/- w 'enh$rdtr 
Le m/en n'asc èér&i/xm <eonwt/c&; 
C'e*rt, put couenne 8Cc. 



% 
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yihrj'ilktir <ronl courAr ; chaque letù\\ 
Zfe-préJit point le ifenfimenï* : 
ifefv*fia\f faujowy au camvliment ; 
Le 7vman c<rf lien loin Je naft/*e . ' 
Qui. . .j'ai dit-fiu '■' • . phur deJ m oitte' 
Qtdon n'en demanderait pour piat/\> , 
Deifjracw '\pût<r que l'ami fie' * 
y*en présente pour l'ordinaire; 



!> 



C'e^ma Couame &Cc 

Jf&[r enfin, on a ^on e tôt le, 
Ikirtre malfatifant a ovn tour 
Dejîeurif qui meurent dans le ;our 
iï<eH*redtat nou<f campvse un vaile . 
Avant courieW du p/atlrâ* 
lioceasian e<rt; vitre et belle ; 
Bile nous crie / ilfàitt jouir • 
. O/vaime, on brûle, on étincelle * 
Àh/ma ' CyUifitto, non,, d'honneur ' 
Leplaùrir n'e<ft l pa<f le bmheur * 

C&p/atsà* d'anwur que l'on guette, 
A trop jpund pria*, e<Ht?achetié . 
Qtdl& couru doit f en^ vent/*, 
Mre; viterdit aww auhx etuptete / 
IfèlerSrrtptuy' d Vétow^dù , 
Qui le hauKfaiavil envie ' f 
IfcbfeTuffia l&viercredi . 

Four wi bi/ou de> A /àntat<rie* rs • 
f Ah;/ put Catwine , non/, d'hon/ieiê* < 
Le ptaid-^r n'e<rf>/m<f le bonhew* ♦ 



s- 
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COVPLETS 

a<jrc\<srs a M. cje:M.^. 

Paroles de. If fefhislier (fc Doui/nourt. 
. tir: Dan/ne et w/.v famantjidil*ettemù\*î< 
loi/etpour fa JfusuiUe^pa^jc yj, . dit '« 
lolutnc de*r$frennês de ijSf> % 



a^ = n 



fourtjin n /aut if tjue fa j*i us i/v?^ «'/ ^/4* ? 
; dans A' vouloir, pourquoi stuWtu charmer? 
<v ZV<v/ (f.fmottr pou/yuot mon etvttr rebellé 
*°- A'/t le votp mt; e< ttdt cou tt\unt d'aimer ? 

De la candeur, douce et louchante image y : 
Oit futures -lu ce tutif- enfournent? 
Du tendre Amour fnw sedta\nmt ouvrage 
J)c nulle ca*t(rs lu feras le tourment? ~ , 

* Jé/teurcuiV contour de Ion sottfde eorsaçe) 
fie ton regant l'ùllratl pohtptuetuv, 
fout nous ravit, fout en lot nous engaqf; 
'fit fats Jouir elle CtVttr elles i/etnv . 

De ton esprit latmalde earaetè/v 
Dans tous les le/iis sawv Uni de channerl 
On est hewvthv %ie te voir, de te plaire , . 
AU sans ooywir on consent à Faimer * 
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LJ ROSE worJiiT . 

HT TjK B UilUKT 1\KPR1S , 

Moralité. 
Paroles <le~'M- ■ ■ * > 
Jfosi'ftu de M Pirrro, Profiteur. 

~ — " ** fe^ — *~ * — * — i ** " _' . , 1- 

i -■* -' '* ■ ■ >■ ■ — * * ^ — - ■ * \ ~_ 

■.■ * ' " ' i ■ — — ■ ■ *j~ri * 
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sa -je, Ia< rose à son-cète, quoi 




« 
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lui 



A 



10'2 




jr//i/// />or-rtf - t 4/i'i *>v cfvit en 





i/u - rv - te . 



na il n i ■■ ■- -* - .J ' ' f ^ * ' " ~* _ _ 

Crturiif le iro 




vV 



-leur; le beauCo-linJijHtt-fo: 




t>- 



%* ti »i 



», . . ' . .,., . y ,. . .. | ■ . U. .y - ■ è ■ ■ a —* 



Cache bien surfont, Ber-je- 
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.- re£- - k , cache ^ &/n ta 




tft ' 
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Con - ire ht ro - <r& <pn 
5 




J&ffîêpûinj 





Tnzr-rc/ ton ccr-jet, il se- j>ro - r 








■1 ^ j> 



-in? - %re *&' trvouer son bmnjueà* 




\>airuf le vo - /w/ 1 / 
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mil o- tc t oa qu'il met - te . L ache t< . 




Avec audace ; 
Colm ^ d'tavpeu trop p/v<r , 

Touche à la place 
Ou Von prend le<r bmuptefo 

Crains le voleur ; 

Depi ta collerette 

Cache bien &Zc . 

Alorduuxtr? 
l'on se de/hiû ' dalnml ; 

sJfaAf comment faire ? 
CeCo&r est \n fort/ 

Crains le voleta*, 
Tu glisses sur Vherhette . 
Cache bien SCc . 



hE BON LOT, v ... 

Coupleur adr&fsef 4/<A£?jtf* ^?^ 

eryqpeàiù Krfu&ur %7mifr&wn& htm*. 

Air: (hu c4mtpfcreù?fa<r êtamâïu? Sic/* 



3SS-S—SS3M 



(lion/wwu* voulez, que du ' Àazard* i ; 
J'attende une bmût^Jorhme^^ 
loiii? pdyrpu&e&dhavtfeulrvgard , -l, 
Kendre tamuerme 'peu commune * '>[; 
/<w /otprûpoj'ez^oire ceeur j 

J?^ & /7#ivr risque l'm?enàtr& / i 

Contmentrieva*/ croire ou bonheur ; 
Lor<rquSen< votryeive j'en voùr tmfpùfé? 
4 - - - ; : ! 

Jouetderf caprices dwitort? v 

Ce monde e<ftime loterie » ;. 

Grands etyelù&jOtiJtâlM cujhrbrt ^ 
C/iiteuns a\fOiu fakdam*Jà*in& % | 

#<r/fc/' &/ coups oùl / apeufle*Jhetï 
Joue twe$ l'ai?euqle~J>ees%te -, f 

- 'Ihop hettveuûb à-c& double jeu* v- 

Ijanumtqxd<qaçn&sa'7tiaùresse' i 
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ZJ5 OKEPÏÏir, 



A 



Jet. 



Ai 

Et 

Pa/W&r d#J£ Léonard, 
jiir et^ettmiptipnemmttle'JffTrpes , 
yarJ£ B§ d€> (ratidév. 




Un jûur auprès d&<ra/lâv* 
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~leà-fe, eturv-ant la* jmmLi* 
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wri-M-, ifur elle je le-vmjes : 
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LES SOUVENIRS f , 

Komanee. 

PtWûfeif de Af- ie CAevaker de F/vrum. 
Aft&nqù? de <àL De<tmu/ier& . 






Lom de toi, ma le - h - 










- C& - e 



jjtifetuf ft/r: jcs vaMincit* 







- 77/* . 



IJA-mour <rmtle~ntrit vuv 





l ^tW^^ L 



vi~ e; l'Amour va me là rà~ 
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vtr : mais, pour foi, toujours U 








///£ - me, auwul je subirai mon 




5L , , . 
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sort 



,* /£ //tv- 



non»ce~rai : 



/< 




an- me fetje re- ce vrai la mort* 



J'tWtfii tpumpieJ Je ce chêne 

Je ^tr aimerais Ju repos ; 

L$m Je saulaçer ma peine 

Je n 'ai/ait <pi 'aùprir mes mmi<x> * 

Cette farêt yne rappelle^ 

Vh> hais cher à na t s deuot carters ; 

J J entenJs ien& tmerterelle^ , 

Et je sens couler mes pletms / 

Ce rmsseatqJant PanJe purey 
'échappe /ont prés Je mots, 
t* ij 'écoute ^ on murmure-, 
Me: cra?*r fuhZ parle Je foi * 
Par &ut/e 9 vais mon arme , 
oar&r sançer, dans ma douleur, 
0/e ma chère jfehcie 
N'est ici <pte dans mon ceeter^ 

Kij 
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mi f çuv jteuà las zW 1 "sans efr -; 
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- W- &? çtd n'en/ se >>- voit fout ciï&r* 
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l& &/& irt'Tio - cerv-t&et 
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-deV-^Z^ - le; 7& suis àniâseul 
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' heu/- - rttiiV- là . . c'est wt/ré^ 




Lorsqu'au Jvml de nos ca}npa<pies , 
jRUe da/urê sous l'ormeau- , 
Rêveuse aveeses camp a ynes 
Rien n e ha semble nouveau,; 
Svje reviens auprès d'ette ^ 
£Ue est moins triât? eèphts bette . . . 
de suis toulseiddieta^eutc bà t - 
C'est un trésor que se/ci .. 

Fous (fia mowrez^de tendresse , 
Rota* que/sue ' ob/ebrarnssant '; 
Accourez voir ma stf adresse , 
Avec son fidèle timon t; 
i eii/eÇ vous' près dune dame 
Brider d'e'terjieïlejlamme ?\ . - 
<$&yc£ tout seul f Aeurezm la; t 
Cestun tresoj* oue cela / 

È 

, Km)' 



«•■^ ' p.^-- fl^ 
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CONSMLS AUX.SÎMANS, 

Chan/on . 
-Parûhtf deJÏ> le Ûitvaker delT&rim 



Jl&rulû ûraeiûS0. 
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Le pria: (Varie longue eono * tance, / 
Caehe^yujçu a votre fou/jrance, 
Pew* savoir caeÀer te plaûrù* » 
Pour être <nme <fot/ezJt<feret SCc* 
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Ne evn/iez <ju 'à votre cœur 

* 

ffy tfucè&s et votre vic/btre*/ 
Tout ce (pie l'on, perd Je lajlotre 
Reteurne m profit dit lojJietir 
Piia' car arkie éCe . 
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de l'Auteur fu& *?a Maibwxpe 
acctttfoit d'avetr inédit d'elle . 
Catipleâ? au ren&upellefnent de lAmtee* 
Farûhif de M* Jtfqgeùr de JtPmd - 
Atrs On cûmp ternit le<f Ptarnmu K& 
Tay&x,V<ncr la> Jfàùfiifue paffè i42>* 
dti J r <mim& -de<s J$trenne<p d& inâS* - 

e i jufl i ^ii r ^ , .'^. , . i , '""^n 

Gfycer&, vawûidr-àtsventfer 
Q n'arme dw Iralfcr ae fa/Jatyre, 
Mm^^Pi/e^éà^d'^bur^ 
ûe$& dent je eAérù Ltémpire '•? 
DwDùw çiwdûrme lei$&nÂeur ^ 

^rim&ml emprunte? 'fa flèches; 
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Au/mwd'f^'pie'U'nmwehimi 

JFmbrmailre' a&e& lui/ Vu*fj$e>/ 

D'çffir k> plus jûU présent? 

Au tendre vbfeb dtrwtre' hcrnm4y&, 

Ûhâ4mi/fefâartn$e/tfœù& r 

B71 te>pre*renfaïtà ses JStrmn&f; ' 

Dantfiwtel&a>tet&amoi&euQ(y 

J/w, j& t& dûrmerav l&s tlemtes ^Bi^i 
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JQJS XTOPTCE 

ae La Trappe . 

Parole JeMteCfavafor de Timon. 

■Afanpue deJf.Mwtôw. 

-œnwrejû lenfy. 
"ytânore. 



''■'.' ,v *■-,'• ■.:■),' =f«à;.'3Ç-*! 






r ' *T ^ > ■ » 



' w > n ». m „ 



Jsatn->val< marnait? ^ir~ 



ftiàr ~ 



^V 




" "l'I ^ l il 



... . rf ■ j- ,i-j 1IL 

"un in M ni 
'■'■ p mi ITn 

«HH i ^ | I „■, 




4^ - 7*^ eé ne jm&foh - &- 






122 



^-TWn* ■ «ri »- « ■ * »■ - «■■ ■ Mi liin 





♦rvW*- - ne , H êkerçAàifc & mmi^ 



l 




- rtr 



Jt La 7}*appe< H es 




- v&r T& ter ~ millier \Sûtv av 4 

■ I y ■! -i i f- J - < JI i - - !»'■■ - ■— ' i'HF ■ ■i - ^ f- * rnn ii a ii . i 



/> » 








-mw : 



il en- tr& ausJifô ~n&?> 





■ •<-<-•*»«*— **^mmem**mmmi****t 



mmm 



< 

ff ■■'«■ * » ■■ ■ f ■ ■ . ■ 

' ■ *^ J'i ' i m m-^-~-^m- il . m » J 



tzs 



1* » . «h 




ife - /•<?/ l'-^meîtr entre a-vec 

[ » li iJ ■ ! ■'■■♦ ■ ' J '■« 



Z// 



■-•'■■,-.'''-' ■•■' 






124 




n i mi i Ji »!■■■ ' ; ■ M ' ^ifit"^" «Jl i f 'a t *■ " !'« i ift 
i ii g ii i 'il i ii f f ~ T i q i l • a m ii 1^1 11 

»-^#»J» I l-l |<M«jUl«SF^-P*i>^-<|ft»-«»^*«jA*Ti»JljU*iiF»»*<>M^^< 




- ^i^cT <? uéhfipifavnihppelrlesir 





m-t^^~m il ip i fci » ^i n ^^ n ^i^*i ' ^ t^^^aji^ la mj i f ^g i iw n ll 

i "f!> < im «'il ■ A » ii « y 1 i i lii«i# h ■ 



* 




.. && — - n&t c# Tumi/ auï^ftt. mm{ 





*'*.i»' (| »i i I • •*îi*~m'm 



__ — - -■ r ■ - ■ ■ ■ — -^ w = =3 ■-- — ■ i - — ■ ■ ■^""'■/t 

» I i ■ | m •• » ■ » « ^ jJfcjpv^J— |» éi |i l i nin I J n i« « H i | nn — ■»-^fc Jj "' y 

1 ,i I >■ «il » ^ ■ p> il J » , r i» lp I | i 1 l |l| I ! Il | l | i^»Ji^pi i f ifcja—y' 

l>4P^-^k^^Mli^pftH HB «b^^p« v ^M4M»rt-^r^-^w4tr'h^^^k^^«-^V--Pta&rtvvB4.^N^p>44pA«ai4-^4*V^B*VpW. 



♦/vW 



e/t re~JûUrbl(wl ma 




» /*7> 






•M" *" '*■"■*.. Ijl.ll 1W II, III, ^Ll lilW^^^^P^^W^^^^M^^^H 




ifmwz,. 






«Bip* 



3fCu%meur* 



i V 



" ■ > « K l* 



mort» 



JïervJnttot.estno 



A I 





-** i i i l A K ■■ > 



S/fij l n n— |ii«J»i t m ^ , r mt* m 
^Wi ^ ' ■ i ■ * ■ ■■ nj fc m i i^a 




- vu - c& t e£ brtù-hmb ée^/èr -. 




« J» 




'M»*» i«*i» mn «fril0 m j 



■ ■* > ' f> «* ■ "w " I " " ■' 







/* i> 



Lh 



u j 



£ 



» ^ 



12/9 




f f "' '" I f * f ■■ * ■ W * -■ ■ ■ m n' i p ■ n'-'f-i-Ttr M 

irrf • •-/ ; T^V 1 T' U ' J ■» A 3 

. ip . fc ii.i. ■■i » -i ■ é ....,..— ,>.. . ■ -1-— g , i _ ■ _ 



. h - - - ce en* </a/i*y /an/e %?an 




/V-l 



lirufivair 

i.r , 




£* /*■*.- 



_j. HH .. . *■ ■ « '- ■f i | " .J I I H l «■ r 
w ' f^^'f ' "W »ii i % i I» g,Ti. i— « i b— 1 ' 





«- ^ f ■■ »»• ■<■■ |*-i « 




i ■ i ■■■■■! i y i i i aji i 

■**^w»*Bm », ,ij*^ i 



vap-ne, c& Jir Va de>cm-. 





♦ n^i ii »* *'"» 9 ii ij . .a. — . 1 1 .< v It *y 

m ■ ' il i ij — n i^ r r . -f « m n '■■■ 



-r& ; 



mâut au portrait d!dr 




1*7 



■■ ■ ■1 *11 1 ^ — ^ . - » » ...,. |... <» *■ ..^ IM.. , ».| 1 < ■ I I J — ■-■*» «l...l |W .. «J 

U-i— m— 0-« -■! " ' '■ 'pf 1 '■ ' ' »' J ■' ■ ' m p—p»»^ 1 L3 ' ' ** ■ wj* ' ' " 

■■^t» » . - i n > ■ '<< ■■ *-^-«- » ■ ■ " ■ ■»■ , i»n l »J - > i n | i H r—— *H9 * * »' ■ 

M*P—*«P— *pn*qh»^»P*^»p^i^*p«p— «P^ÉPM^P - M ■ w ^pp*<^^i'^HP Jt *^^«^"^^»*^*^ > ^*'^F-^*^^^**^^ i '^ t ^^^ p ***. 



^e ~ ~ - rte 



t'A n'(t peint 





i i i w l i i«- » iyTnm- | ii i u i inn mir ( i»>m ■! »' 1 | fl ' * " * 

,.», - .■• '| \ ■ I lr lp .l.i «.. T t | l t l l , ) il.> ■ > Il P > ||' '* 

■ -■ ,,-f ■ I -^ . .■y . y|fr? 

■ p i p — i« ) * i . min i h i mo s » p i A- < p V p* n" « 



^*f - - 7i€ ~ lr& . 




- # « -K «p .V— > ■ .. . I JL-.-^ 

■ | mA m M >■ ■! ■ > - !■* 

il ii i - - ~ " T - ■■-**' — 



£Î C* Jtfajcttr 
Iltf'écmde nm, <mn&&, 
Sano* atifibéait pkw -heureucc* f 
Emut vmt la j0itrne& 
/>e pr<maneer* <se<s vceu& r 
ff Aelnfe, ilcAaneelUj 

% \f<m cœur serajtdelej • 
jiuœ premiers çu'tl a^/ktâr < 

6 tC. J£net(r 
Ze deje<rp#ir l'empcrfe- >•> 
Maùf, d&w lïzniftanbjutal , 
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#/r homme e<rt d (a porte* 
Qui demande Latnval » 
On fe re/ù<re; tï crie ; 
Laùwal, mon> do/ùv ami / 
Ton amante cJierie 
Fient favwAer d'ici / 
""■- " 6* tC Jfa/etir 

Au fond duJ£ip?ia<ftèrè 
Cette voia> releniià : 
J)u peddusJancùuure 
Holre am&nù l'entendu? > 
Il court, hors d& htvmêtne , 
id de<s aceew sv dome : 
Il voie l'objet? futiL aime , 
£t tombe Usas jjenewoe . 

j?.0> dfmear 
<fa>m#ure<rtf t & adorée 
* Litùpr&fenlt'lGsniiïiti'' 
L frtfurrë Va, déiwré& 
D'u&7ldeup vûatmaùv 
Ce couple <jtw%r *ador& 
Fuie loin/de^ ce tféfout* * 
Tous d&uovleurenbeneore'; 
Afaùr de<J> larme<s d'atnour * 
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LAsmamE indifférente, 

— Romance. 

Paroles JeJf-le CAevalter (leFlertaJb* 
lâfuiriipied&JlfFûrrQ- 
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Je <i>nr kuk ht mah^mJl'.mh papvvàre, 
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Peur me d^nJre^ Atlas f/t niayûime Atu/e/fe) 
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LE RETO UR DJïSlIŒ , 
Romance. 

Parûlw JfJLLe Franc ; 
Vusiaut de Jf- DenufTiemuc- 
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Enfcn^ejûur ></** & drrrtier; \ 
l'a dûnner l'&f<t£W$ùmiiér . 



■<■% 






■» -î.- 
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De/ tilles dûiuv présents d& Flore- 

Embaument ci wiw/v^^, 
A l'mvt je les uâ^s eclare; 
(fr&zlf dww preoi\ toft retour ? 



Jfats, Dieux / voici > fti'a ttréntatle * 
Haiseou» dirmoih • rentre att\ Àanieàtt ; * 
La pveççymïe Pastourelle 
Rassemlle et compte sort troupeau * 

Màr&u& lappf*ocÀe de la^iuat / 
Pour £ti cas, avec Vespéroficoï 
"* m^Sêiroi^; &sole<$fâk " 




. ... • * ■. * > t -, 



Au mep/ts de mit tendre^/lattwtc f 

/tffîrifielle ej^<wrs<r/hp ? 

•Mw, non, je connais mihuo> son ame I 

Cotomvelle est torpeurs a mot 

Toujours, toujours/ en a l'amante , 
Qtn soudant le presse en ses Iras; 
Peut* on cesser d'être consLmte 
■Qjtumlofi a le cœur de Lucas » 



■•iitft"?! 
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LA BONNE MERE • 
C " -Cli an/on . 

'**/ %e/t<jr qui notant Mn JP/t/ïr/J* 
Paroles Je Jf If î/femam J'sfbimc<nitt 
^Ir/v Une ~Jl>eJ/e J^Jmour e/ie'rie t^e* * 
l'oyez, pour /a ^Jfustmte Pq</e ti8* 
Ju Pa/u/ne Je*s Utrenne<t Je i?S£> 



»i » 



Uuai / /• iv*/ au vrmtem<r de ton aye , 
C^e*ft damt la sauron Jew anmû\f 
'(?uWn^^'e^/r(M/Je tan inénaye , 
Tu veuee ea/kfaayr for beauœ joura S 
Phituity le ptai<xtr en nuaynure 
*Tu trouver en loi tan $onAeiw / 
PiJeffe ait<v Âmx> Je l& naàtre , : 
Ta recamfien<fe etftJt&w tan eeeitr» 

daee <juei transport, quel Je'Iwe * 
Je te Vaut près Je tan eç/ant, 
•PJp/eraon premier sourire 
PlttpaJer son reçarut ratissant / 



<t> 
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• /rt* «ter e/nploi toute entière 
Rien ne lassera ta vertu / , 
QjnwJ tn te n{ontrejdéu*v /ois ///ère 



fon premier luhser t'est Lien du * 

>. 

Oue lesstm/i <te nos-velles aronde 
/Ularme' d'un piwctl projet • 
0w Ion t'<qq>roia>e t ou qu J on tejrondey 
0i 'importe à ton avur saùsfluï ? 
Dans la pauv d'une douce; ivresse. 
Tu rts d'une vaine c/anieur .* 
Tu vois ton/ils/ il te caresse-, 
ht rien ne viatique a ton bonheur * 

Potasu(s,/ttere tendre, et chêne , 
Ihn/ifo élevé sous tes yeiAv , 
Te devra Inen plus que la vie ; 
Il te debra des jours heureiuv / 
Pow^noi qu'en dépit de l'usaqe , 
Tes vertus fwenl a f ornais , 
de m'apphuntts de totCcduraqe , 
Et le suis lier de tes succès . 

* 

Jfh'f 
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LA DEFENSE INUTILE . 
Rouiance. 

Parole*/ de AI. - - . 
Aluirafite Je JILLe Btwan 
de Benwfoiffi Amateur . 

y^j >* r ' '/ 

"il» I I 
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Outille d'à - w//; Jj{\fe a -■ 
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- iwtenparia-ij* de*? qranÂryefrv 
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/W v, faille^ fi -m et <pa/ize a?u / 
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Binrilhtnt d'à -miner et Je<f 
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t /p#/4? «& ^/ a -je , Co-lin 




m 



^*3p-.w— i— f»^i*-V— »»- l i ■ ■■■■ ■■ 



wmkcw4m4«** 






g ■ * ■ M I»«J j l _W * ■ ■«>- 

o i h j ■ ■ r- . - » 

III | H >■ * ■' I ■■! •! '■ 
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guettait' Li - o*e, de-pitùf fan<f 




J. ~ 




- tem<f ; mai<f a la hèl-le, u- 
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- ne Jfttnhm<re-ire-re a iie~fen~ 








■« ■ " ■ '■ t . » 



- r//< Va~mûitr et les a- 



TihUhP : 




f m ni * V. 




~*-«»**^« 



* - -S M »- . it iiii h _ ■ t _ 




Li . </v 0-l>e'-d... comment, 
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ivfà/- 



\</re sa me - re , o-ser ai - 
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- mer autvnfoft n'a yu&<panz*<ffl<f? 




lire iâ{^matm erroiôd&w la prouve : 
Cotai la voit et tn>le sur *n\t paw ; 
ÙÏm air %tûtimîf, hddit.-Ny?npfie jjlie •■ 
Riïaytm : noujjidr eteacken ât/U daypas ? 
Lek/iitre tùnour ipuvottfjormapoî&platrt. 
Ne pourra- 1- il f un jour pou*/ enflammer?- . 
Non, non, Colin A répand Lue, en colère, 
Non, non, ftlarïum m 'a défendu d'auncrs. 

Le lendemain (olm trouve la lellfr, 
Se promenant \retdelte en un hoquet : 
Pardon, dilÛ, gentille pastourelle , 
L'amont* le veut, je vai</ être indiscrets 
Je potut adore et rie <satavù le taire ; 
Ce fendre: aveu doit- il vou</ alarmer ? % 
Dm ton plus douv la timide lï e/y ère 
Répond : Maman m 'a deffaidu d'aimer. 




I 
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Le jour suivant, vers le même hacaçe 
i^e sais emwnmtjLise tourne ses pas- 
lofm la suit se trouve à son passm/e ; 
tympltt, J&il vmle-t vous mon âvpas9\ 
** vesyenoua* ;e vMsjinir ma vie * 
Oes/eihv d amour /e me sens co/isumer.. 
Parletp&jg .6a*, répond Lise attméie 
f fêlas/ /llamun m'a défendu d'aûiiw'l 



Ctmtre l amour il 'n'est point Je Mn^ 



-lune au/mird/ua\sipmd aimer tm/ou/^f 
Lise crois moi, njill/ atis d'itu0}t&i(ég 

Jimalle en/mit laisse ârondfrtfr hxérr 



fie pour mjùur\Lbe Â Jms ce lociit^% 
, Devient plus tmdre A etdvfin pAispr^Siml^ 

^fe^^éfe^^d^ésag0^ 



fy* peut toufem^s^fe^^d^f^sagl ,. : 
tArns le iwdoironestjbi&teun ètstàtU'^ 
l T n soir ,eftfin.j& vis ta BerçereUe'^^ 
Reujeur <#/ pwit sortir de ces bosmtétst* 
Je vis. . uffaisefiut/.. .si ma muse inJisertBt 
IlAmour défend de trahir ses secrets . ^1 



% 
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mSJmù^ES ET LES ROSES, 

Jlt&nfîtc </e^Zfyat</eJfy?*y/. 







I ■ m r ii ■ i p Q ' ~ ifn 



+\/pur, ta trwte %rm~j*m esâ/i-m - 
r «y &>#/- ire va - 7U*m&, reprend 




iwnr. rarmt fajleuïvfîatehe^ /- 



•4^*! 



t ejû\re<t, prenant hj^Jkiftm&t et le*f 




7*tf - xte^pretiûtur les ^fenmiej et le<f 




-V "■'■ 
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jem-mes et les ro. --.<*- ses » 



«Jmis, profitons du Pwntems / 
Allons dès la naissante aurore , 
■ Fiji fer les bosquets déflore* ; • 
Phts lard il ne serapits tems * , 
Parmi les /leurs âCc . 

Dans les* parterres de l'a/nour, 
Suivons chacun nos çouts volages/ 
Les plus lieuretuc sont les plus sages/ 
Afoifal fait wv choie f àmorvtow*: 
Parmi lesfaursjraiches éeloSes, 
f Yv en t les femmes elles roses . 

D u plaisir prenons des leçons / 
C'est- te docteur le pfys traitai >l&- * r 
> //un (dme lâchasse, ou la, table;, 
//autre s'en tient à des chansons . 
/hitre lesjièursjraxches ec/oses, 
J'aime, les femmes et les roses «. 



jÊggm-m-wm' ... ,,,,, l, 1 .., 
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LA JRjècMPTlOJSr 
du Frère Auiour. 

Paroles deALDe Lattre dïdloeaill&sfoonne* 
Couplets chantes en/joye d'sfdopfton > 

A&'&ûifne écouter l'amant/idèle ettendre âC 
Voi/ezpoiw laJtfusiyue Pape ^4* du 
Fûhune des fjfrenne^ de îyS*?* 



^ f i ■ > ** < »" »■ 



!■■■ ■ I % I ■ l>' -<^^»^^P^ 



Ecoute then wi récit vérùa&te. 
J\a ou l'/tmôur erser sous ces lambris. . . - 
Jh Isoyet-mm, me dit-d seemtrable, 
Recevez-moi dormi vos apprentis . 

De son larçuais^aye d'obéissance ,^ 
Sans hésiter, lïnt'ajait le présent; 
llmkipforms le plus parfait silence, 
Et détre admis ilest impatient . 

Du voile * heureua * <pi'ii ^portait Ut lytâere 
Mamain timide à su couvrir son front, 
Et ce bandeau, qu'il reçut Je sa 7ftere, 
Nous défend bien de son reyard Jrtpan > 



\ r 
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Je vais tout nud t (elle est mon habitude t 
Ce me iHt-il; mais d<ms votre atteliei* 
D 'être décent ;e ferai mon e'ttute , 
Et de nos sœurs /'a/tens un tablier . 

Partout mes sœurs, flônour a Ctirte blanche ' 
Pourtpwi ehez nous trouverait- d du noir ?% 
Qu'il soit aartus, ou eriut/rtons la revanche 
Du Dieu charmant dont tout cramt le pouvoir, 

Oi IjJmihe, de ces fieihv souverauiCj 
De nos climats preteridoit le bannir* J 
J'ro'teyeZ' l? dans' ce nouveau domaine . 
fous l'ammeneZj pourriez vous le trahir* ? 

Qjioi!l!t4mitie ne voudrait pas pour Jrae 
£e /bible eri/iznti/ue vous faites reçner ? 
Raccommodons dans l'ombre du mystère 

* * ' 

(es deuv ptwens yue tout doit accorder . 

# «illusion a ce pt'en £oye on opine pour 
admettre avec u/te bouù blanche, et peur ' 
twelure avec une toute noire > 



f5#w~'- : " ■■■ l *-""' l '"»™'"»W*^^»^S<WPPl«pilBP*P(W«PI 
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Jurtvn tuttelslnuiu' Iteiifaisanfe , 
Laisse poser le^Jlamleau de l'dmottr : 
Que de son feu (a /tan une s'a/thiente • 
Aeytiezeftsethlde en eet /teureiLv séjour . 



/. 



Il et. t reçu, . . » .proclamons ceÏÏefeh^^ 
lar/e leoots briller dans tws beauoéyettx 
thmlons, mes sœurs, celte ulusu^ conquête, 
lélSrons bleu le jour le j) lus heureux . 



«L. 
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7^/ RECIPROCITE, 
Couplet. 

Paroles de AL • 

Jltisujtte deJLOf&fry. 
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. . <ra/w crain-dre' de Je-plàî - re ; 




&</ àndrej feuœ- fontefimty-euœ, 




quund il? ifatit b^apjv- de 





- - * u<f i L& cûtkrâ&tceest <t& 



K ^ fc* J ^ "P > ^fc ** a*' ** 
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mau-valf bxw t nût^rn'a/v<mjphj de 
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Cl - los'dwi'j et faj Da^m&f érew-. 
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- venbjurbbon/ <pt& fanvfa<f — - - 




- %?& cemme 



el~ - - - &</* , 



m&: 
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JŒCJLiNT, 



Romance. 

s/pe c + iiWtnvaçnemeTit Je Jïarpe j 
ou Je Clavecin * 
ParoIeS Je M> . . . 
JHiMifue Je jILL'Ecin/er . 



4j\dtuitino. 




m i^ - ■■* i 





v p* . *■■ ^ - i i i« * >m ^* 
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^/A / voyez, donc ftte/e 
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«/w&s mai/ieu-reu - - - - *re. 
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e£ ma m'av&it ju-re de m'ai - 





-Tner evruf bis- ment, le crour*iez, 
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^*ifi vous samezcomhien pour sa Hetyere • 

Il étoit doiuv de combler ses désirs ; 
L e rendre heureux le chqir c<t lut plaire ^ 
C ^ctoitla tous mes turux, c'était tous mesplmftrs. 
Et^ependant il me délaisse £\Le . 

Que Inen saiwenthune triste^ m tp/iete, 

de fut du ois : ifiye perdant ton ctviu], 

û mon a nu luuel coup pour ton * 'lunette l 

Tiens/e crois pie vnmnenltbi momroié de douleur. 

Et cependant il nie délaisse Air. 

» ■,?■■..■'. 

Lia mente f hélas é/e /h en souviens encore^ 
Disait wi jour tue savant da(is s*es hrast 
ife vow çutlle'dé tout ce <ju 'on adore 

C est un supplice affietuv : ah! ne l'efwomm^pil 
Et cependant il me délaisse âZc * 

si mes dépens, belles devenez sages; 
7bus ces lier yers ne sont au e des uujrtlts, 
Dont nen ne peut /ixerjes goûts voLufcs* \ 
Pour enchaîner le mien pie nejàtsoiâ-jepas ? 
Et cependant il me délaissa &Se- 
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LELOOE OUTRE , 

* 

Couplet. 

Ptirole<f Je A£. iroflhuum * 

Wwiûtit deJfFodov hune, Projeteur. 
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di-T6 f% vaiw sauvez, imeuce. 
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Irûnv-ver ou& noiuf, ' 

^fj I P. Jh Ef~H *= 



tf.w.j' <r<z/ve<z, jmeiat ... . . Iront* 
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Couplets ^^w> à &^. j\ 

ffladernourej/e De fioitrhon- Corufe' r çttl 
t'offiçeoit dit malfmtr d'avoir là a/io •. 

Paroles de Dorât* , 
Air: Vous Ibrdomtet^e me/èravconnoître. . . 
/^e<: /w//* & Musique Pi&e> 16^ 
du Fournies. de<s Utroq/ies Je/ jo $&. 

1111 ¥ * ■ • ■ - ' ■ ■ • - i ■ - 1 - 1 ■ 1 ' m ** 

Dans ce pecnojow^atsjrace ai&v desA/tees/ 

ifmshmfe onpmfrcompter dùv-f^prtnlmù: 
Console- foi des otUra^es dw /ems, 

Flore<eé lidnwur ont ce nombre d'années * 

Flore et li^tour ont/hïl chouc* de ton açe, 
Etleiir vieillesse est l'ornement des ti'et&v: 
Reçois l'encens pue l'an brûlait potir eiu v, • 
Tti plais de mène : on tmme daoantaçe. . 

Grâces, vertus, dans toi tout intéresse / 
. \fvr (m le sort épuisa <ses présens • 
Ethm beau fe&it, malgré le poids des ans, 
Conseroe eneor fajïeïir d& la jeunesse . 

Fuies du slya* <fue le fenur <se repose^ 
Etyiàl s'endorme au brw't de vos fîiif?mi&/ - 
HmÈ -BOVRBOlTcstdiisatgd# héros; 
Elle laurier doit ytitwttir la rose . * 

o 
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k / /^ SOURDE OBétïsLÈ, 

Chaïuon. 

Parole*? et^Miuriaue 
deJfadmie Lmiptér a& ûnmd \ 
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Jvhi\ra&ots combien jvt/a&ne, 
Tons cœur mtsstme chértroit, 
$1 ht désirerais brimant 
Rendre keurmœ ton mu Cadet . - 
Babet/Babet/ n'entends • tu p as 
Ce <pt 'en detù&niokf je vett& te dire ? 
Oui] ht jn'entetids / je te veuf rire/. . - 
2$m f non. Cadet /je n/entertds peu/ . 




. ' Eh/bien t poiwmejJmree4?nip¥endre^ . 
* Je tfats m 'eœp&'ftier clairement; , 

Accorde & l'amant l&phw tendre 

Dmoc petits baisers s eulmimt * 
°* Cadet/ Cadet/ ne vois- tu pas 

Ouetyw'uw <pri dans Vombre nmis^fuetti? 

Je crois fue c'est ma sœur Afaneîte . 

NonynoWjBahettjenev&ùf peur» 

, iCadet en dit tant ds& belle 
(ht 'a ses raisons elle céda,» 
Joi/ malice, oiifrttyeur réelle , 
) Dans cet instant ils 'écria ; 

Babet / Babet/ n'entends-tupas 
Marcher yuelpu/undans l& bruyère ? 
Hélas/ c'est peut être lanière . ♦ * . 

F h /non, Cadet, /e n'entends pas > 

. ». 
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COMPLETS 

Adi'cftcs à la Parefio . 
Paroles Je Jf. Ravult '• 
uiir: <fou<s wi Jante dans lapratru • . . 
^W^ /kt&t la, Jfusifue Paye j? 
. du, F6 lu/ne cle<r M!trmne<f dtijSJ. 



M—— —*^m 



PirpGroijseiJmujeuse tprcsse^ 

Ptfpôllofr subîmes êr<msparlr . . ; • 

M&I)étte,cAèr&Ptiress&, 

Fims seule inspirer mes acccras > 

De/a&n aurutlle présence 
A cùbnè les soucis (mers ' \ 

Vmjaale ebmoïïù marnée . > : 

jivec totcmile dans mtJ vers . 

J)Jétacre#/ise/de£&fare 
Répète les sajes lécûns) <l 
Ebque ta voue de leur mattpre' 

i 7 '"' f i J ^ « *■ 

Accompagne ene#r les a<nt& sms ♦ - 
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f'tttrJfufe des Grâces chérit , 
Reomtsous les mtir^es/rais , 
. Par le sentiment attendrie, 
( % îumtoit Isîmour tf. far attraits . 

Loisir de7ee/a$leetpais$le, 
Q uel bien éfak tes deueewv / 
Des succès lay laite pénihle 
fait paya* trop cher les honneurs . 

Mm je ne para point mme 
*1 ces martels sij?ehéreu& 
Qui perdent les jour* de la vie, 
i/W abetr h tmur d'are hetrmv . 

Potwipiûv m'éforie votartfmre 
D'un avenir sèment fcampew, 
m/iac mensonger d'une emmère 
Irais je vmncler mmv lmheu?> ? 

Quhirv autre adore litothme 
Etrange aw&piedr d&ses autels, 
CÀarye 'de la, chaîne impartme 
Des traaauay, devifetarw nierais. 



Ecitrtant h foule inébérette 

Des tristes soins J dir vains desùv 
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t>^/ remords, sans eramte m^mette. 
Je coûte en paiœ les vrais plaisirs * 

Loin de la mollesse assoupie^ 
Loin des ennuis Je la lançueu/\ 
Que/amais lajraide apathie 
Ne çlace mes sens, itimow ccettr * 

Kpilelliss&t mas solitude 

Muses, Beaux -drtjj plaisirs charmms; 

Si vous K y cond/dse£ IV/ude 

Ne rn'ojjhez 4?*e ses ayrémens - 

Tu chérts l'ambre el f& silène** ; 
Dans Useras dorment' lesdmeurs. 
Paresse, hew*eiiseind$erenee t 
Préside au destùv de mes jours / 

. * Assuré contre* l& tempet& 
Fais mai braver leJ coups du sort; 
J)& ton voile carrare ma tête, 
Mené mai' doucement au port * 

Comme im voiten'Stuvantsa pente 
Sous les fleurs se perdre im ruisseau, 
Qu'une fratuprili té constante 
Afe livre au sonimeil du tombeau » 
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Z<A DEFIA WCB PUNIE 
Pastorale. 

Pttroîe<f <tf ulf. Félùv JVûçatYt. 
•Jfturiipte de M.Bonvin . 
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*Aw Je ce*t armeaikt Ira - 




"| ~ T ~ * ' | 1 T - f ' I I I •— iT-rti ■ n i uni p .. r* 



V ce . ■ A> Vq^voù mit 



*' I 'T t' f * * *"* - *">*^— ** J "*^-**— J> ^' _i 16 ' .■,.«. » i g i i T j i. «i > ■ i ■>. 
| «Lf i pi . f i» ijjj ii« 1 . ■ n i » | ** » ff i ^a" „T i iji i m nf i % ii m 




par~ 



*tur manni z?t - &/ 

-*S— M I ' » * I " I * " ■ " ' B L-j-J ■' » ■ >' ■ ■ » ■ ■ «i M ■ M £ \ Wl ■ - > V ^~— -» 

■ ^ tl " " * ■ ■ |i I *W*^^I*<>*^^^ U 1 j Ij V SS^ThE*»*"»''***»»'»'* P 'p W' ^ '|r%*.| 4 t ^ i^- J liigi ■ A 
■1 ■ », ..Jlll ^l^ h ^^-^l tj ^^-«J^M^-iil»!»»,»»»» ,.» ! ■■ ■ ! O lllll» nl ljl * !■ * t|l. K l. ll â'fr 

- tout je te Irou- ve effîz - ce . 
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Jl reste encor dans mamemoire 
Ce- nom, le s ail cher à-mon cœur, 
Afats, quel soupçon-? au*osai'}e croire ? 
Quel soupçon troiélemoftbonhew*? 
Des /leurs pues ha donne Cli tondre^ 
ouzette paresses cheveuce • 

If clos /si phupJbihU yue tendre 

Hélas f<pxej estas nud/iêuremv / 

Tirets * éemom denses affarrnes, 
Lin dit : Il ilas secA& les plwrj; 
ifuzeéfe venjeroitsej charmes, 
7rop oulrayés par les dmdçurs * 
Il foui aimer sans jalousie/, 
ûuand on/veut>vwre sans* fourme/d* 
Invcrairil&empoùoTmeslas'tne , 
Les soupams' perdent* les amans . 

l/aois deJîrds etoib safe>; 
stfdts Jdiùts ne> Ifeouàupas > 

Ce bois notuf cacli&wv paàawge 

r* ' il 7 / 

s y bais, (tic*- importer me*f pas . 
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fidruf ce fou tf/t^ffi' et C/i&m<è't 
Ont peut être uns leurs troupeaux; 
Peut être vais- je les surprendre : 
Ce moment/mira mes maitao . 

Ils 'aVf$&*e, tï entend du zette ; 
Effe etmtaerriire un Itasson . 

Rarem^t on parle seidette 

Usent redoubler son settpçon .*. ' ■ 
Enfin, croyant Iiwott sttrprise 
Jlilas ne menace plus rim ; 
M partît, il vint sa méprise . . ' . . 
du zette caressoitson cJUen^ > 

D'un vam soupçon fm vous assiège, 
daehez (Im<m* prévoir les caitps . * 
ifuzpt/e attendait à ce pièce 
/filas au 'elle sapait jalouœ. . . . 
Bercer trop ingrat, ka dit elle , 
Je ne soupir vis eue pour toi : 
Pas, oui m 'a pu croire infidelle , 
Devient indigne de ma foi / 
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LA FEUI/JJ,' DM RO&M. 
Romance Orientale. 

Paroles île Jî. te rfi F <te Florian ... 
+ Uutfi<fue^MJ,e Brun . 
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uv/» . /^ fonkelw tient a peu Je 
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<?ft*w// - tr . He*/as / J'u - 




-ne fait- te Je ro~se, Je' - 





~ pemhril le Jort Je Net- ar . 
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Tcihtqttf, ifttr <sa tige /ta trie 
Lajhntlejhtnle tiendra, 
NeiZ& dviteenjerver la vie • 
ôilajkœlle fambe, il nwtrra . 
Jemirù, hm/atav attentée, 
Jes beatnvy^iuejiixej sur lajleur 

p 9 



/ 



D'une main timide cultive .. 
Le rosier (jiujaitson bonheur • 

P/i jour sur sa bouche nu close 
Nelijr iniprmu un, douce baiser . 
S mure peut le rendre et n 'ose ; 
Ervvairt Vâmmtr lui dit d'oser , 
C'esta la rose, apeme eclose^ 
Qu 'elle rend c& h aiser charmant; 
Mais sd boueA& ejffèui//e la rose : 

ifenure a tue' son^ amant . 

% 

jVelztre fomèk mue pieds de <fémire 

Sans sentiment et sans couleur : 

Il presse sa main, il ecepire ; 

U(tmour quitte à reçrètson e<eur . * 

Je'mire, interdite et tremblante ' 

Sur ses lèvres cherche la mort: 

fil pressant sa bouche eœpirantt f 
Pitr un batser K finitson sort . 
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L/JURORE . 
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JL 



Çii an fou' d'une Bciwrc . 
Paroles et Jftnriyue 
\ Je Jf.jfllayeur de Jaint-Pait/ . 
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Jîeurs, que %éphir. vient de 
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<fue pour vou<? la (taî<r~ 

*-* -t | '" ' 11 «j.» . "" I iTL . ^, ,f .». J.;.,".d. . ^ Jl !! 

"* ' 1 " " ' ■■■■* * ■ ■ * ' ) •■■— ■ I - , ■'■■ ■ ■ . r . ■ f. M 



- <san - fe au-ro - - - 



/v 



« 



* . 



Bel/esjhurs <pd*mr ces ro<#'frs 
feriez de recevoir la vie \ 

SB-"' ' J 

Oùeéhv dont le</ brillant ço tiers 
Forrnmt ta plus douce harmonie, 
Pres.de vou<s un channe enchiwMir 
*Me rend f lavis fesia > Sien cher&y * 
J*'t/e sens palpùer mon cœur 
Comme tcn ramier prè</ de sa mère > 
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tA/>7J* murmurer, rendons au ciel 
Celte éivùtence <ri chérie ; 
Jfais loin Je nous l'homme cmel, " 
Lâche ajacx* pour */ *oter la vie . 
Fia/ei-le à\fon dernier moment; 
if a hn <sinijfre et déchirante 
Oaiwoit porter en ta voyant 
L'ejfi'oi dan<s une a/ne vmpcente » 

• 

J'entenJ<f le<s ru<th<jue<r pipeau^ 
2W moûwcnnewv Je cet aqylè >- > . 
f'imiS led* aider Ja/ur leu/**s travaiuv t 
Gaieté décente autant fit 'utile y * 
Etvcu<f, amitié,. Jcn ae<r eieiuv, N 
PûUtf chez fia chacun d'eutv repose f 
fin e<ftrityant leur Jront poudreux, 

ïauronnez le<s Je mainte rose < 

< 

If et Je mon.plu<f cher de<sir, 
Ternirez ayneaiux, troupe^/tJelle , 
Fouxf <pti 6ondtlf<sezJepiaifi/\ 
ift totaue ma vouv vou<? appelle , 
Tandis aue Jan*s me<s t /piMe<r ehaiitu* 
Je peins une aurore embellie t 
Prêtez Voreille àme<s accent f 
Mtpaùi/eZr l'hcrhfttejleurie! 



& 
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COUPLETS, 

^ *Vtuùm<rij>eMe M. 

/VrçWrt/ <£ .^ t /<• C/,ei>attcr ' 

CAevau-ie^er Je U ÛarJ* du-lùi 

foj/etf>our la Jlutfi^ie p^ f j3$. 




^/^n^m'inttre^eetmeplatt/ 
Or de Pjyche l'an etttperdu /'ànaoe 
rotw la tramer, ^/èraltsan portrait . 
De mile ornant, elleJtltU/blte , 

s'n est fom sitr <jt U l'écho répandu ■ 

Jtpaur. san télnt. Flore, Jans sa vieille 

^fMtrârsesfaifut&rpréetetuz ' 
J'WnU/màmjàvwr Je Vor'etlf* 
fais fuesanumpourle cÀarm* des yeù*. 

FH^emrtecAappéde^wAe 
. yràmafrafrfufontpeuSJéfaih' 
Ss'Wfew^Uératfuïlefyuc/' 
ntcejt ert/trKi U vaûv titiplairir . 



PJBP^^ i^^MI^^Mf" 
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Jh S%tij osais, des animut le plus "foutre 
A ses (fenotuv ;e porterais ks.vtvuœ . 
Petttftre, Ae'/as .'cAere/tantà se défendre, 
don embarras trahir oit il sesjeuoz. • • 
Moût qu'elle erreur Prions la nuit du sdence 
Laissons phdot ce dat{gereu# secret; 
Saehéns du moins respeeter lumoeence 

Et que l'ibnour soit ime K Jbis discret, % 

« . _ 



* Couplef- 
Pdroles de l&f. li\f/ieva//er' 
de Cubieres de Pa/mezeaikv 
Mr: On compterait les diammts* fiCe- 
Fqyecpour la Musipie Ptuje i£2 . 
du Fbltmie des Mfremies de'j^S^ 



de sois que vous passez vos jours 
A badiner êtvec tes srâees , s 
Ht les muses et tes amours 
N'abandonnent /ornais vos traces * 
Cannnent tomber à vosjetwiuv 
Et vous o/frir votre eonquètg ? 
' On se trouve seul avec vous, 
J*ans jamais être tête a fête * 



V 



» 
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COUPLETS 

'/r//vW, à M™ ta Comtwe T/iéet* 
<fe CAotari; CAmomesse Je . /. ; 
Paroi™ etJiïtisiaue 
" e -W* ' Caroline JPÎtyet, 
Perurto/marre de /a ReitiO . 








*w> ... 
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/rar eaux ^r a - r^ t/év jceia^. 



* 

-■•*<•— pp-pxpaMajNp» 





pwj'au'im nie dé- dawne à ùy -. 
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- ht -ne atl~ . /eurs . 
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/h/ tf oie* a iiicu f pluj 




Je myj-ie - r.e , 




^y^jj ^ilii.r -.11 -.IX. 1..- 1 — , .-- r- j x I 



m'<#~mc me %rui~pe à Pa*rùt. 




Q 



fg 
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/ 4 V Pih/f; a tùcu , pttKt Je 







'**X 



* q - i r i I i » i n . , r.^r 



■?T\~f~— Jr: 



«■■ ■ ■■ ■ i ■ i i 




//// m\ri*me me 




\ * 



cW - /V rf />,/ . /./> , 
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Ktudirosme , lut dit.nton /rèrè , 
Jfenc z/uot dans cv. beau pays . 
lolontiert, répond* if t ma encre; 
Ht soudain les voilà partis * 
Tous deit.v, sur lès bords de lu seine, 
JK^een dent ait déclin du jour; 
Zéphyr retient sa douée ftafeine \ 
Pour baiser la sœur de l'iuneur- ( 

LeDicu/npon (fut fou/ours ruse, 
Pour mieitiV arriver à ses lins 
fettttjtt'tiitphresme soit recluse : 
La voilà parmi des nonains- 
Btenfofenfm dans un ehanilre 
Il la présente, en lajveott : 
tf a /loisance n 'était auitn titre ; ^ . 
. liais ses charmes étaient un droit* f nf 



f a plus aimable des Déesses 
devint, sous le nom de Chou/1, 



/>< 

La plus belle des chanoinesses ; 
Jfats, hélas é écoutez ceci . 
Li/tnour voulut qu'un /ottr la France 
-Ai 1 pieds de la jeune CJiouJi , 
Perdit son heureuse inconstance é\ 
Pét'le traître a lien réusst . / 



«3> 



& 
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m: s PL<4isms % du jour, 

x CJiânibn . 

- / ' Maifcmot\rc//e Carofinc j)c . ... 
P^roUtJcJlJlMBiwru/rwn Je <faink<t t 
■*iï*wi>re Ju Muret Je Paris, 
/îfttsiyue Je ///. . 



Des. at- traits t/e Ca-ro - 




t - /te, /e m'oe - <v/ - 



pe mut et 




/ettr, xfM^tmv, ira f>otue/te ett/ïw- 



E2E23tEÊfc3 




- j/7- /?<', /™/ ^/rf/Y //W ma VVf-yvT 



* «-Jfie; fout e*v- 'Vv- 



///iW amour* 



■ < ■OTn i. i i > i i ié, „ n , --, -t-in i ^ i »n t «-g É^ r i >- i -M ) irÉ i m ii' i fciNl , * i »»: 



/Mf que I aurore hauntante * * 

//«Vf/ evedler le ze'piti/r, 
d\n*pelle ma /emte amante ; 
Pille a mon pi v/WtV* soupir . 
.(«wA'/i* dort eneore ; 
Mats pour l'amant <fui 'adore 
La fiom/tuT i\r{ toi plaisir . 
M\f ijitc I aurore f &c . 

■ 

*ÎmuIi, ma Caroline 
- Wmlroduililatuf son boudoir * 
Vite d'attraits mon ivil devine 
Sma L\r piuf de son peianeir / 
Is'art I>ruhmt de la parère 
Xejait <ju 'aider la nature ; 
fit mes % yeutv sanfsan miroir. 
^1 midi, $Ce . 



De sa litmtive atyentme - 
'itmoneant l'lieu/\*uiv retaur , 
Phebe, pour ma Cttroline * 
<&r/ leflmaldetUtmour, 
éJtfa^/e/wthv de tnaJfaifresse 
Jesens tm tretdde t une ivresse . . . . 
«/<. vis, je mettra, tour-àdeur. 
De à a lumière &i e . 
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La îmit je vou Caroline ; 

/// dans les h as du sommeil 

Son latser, t/ui me lu/fine , 

Hâte tmsiifnt Jti réveil 

O Jouée erreur é/ite /adore , 

Puisse fu durer eneore 

ditsynUm lever d/ solejl / 

/// nuit, (Ce . 



*" — ■ ' i " i '"ii' i l ' i h S-iil ' i L ii î F'rt *n"_*' 
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Mi RETOUR lïETtA WRITE, 
Cliaiifon tic 'fable. 

Parole JeJf. Lt fi.vticr Je floiwifourf: 
\ Jir: On wm/t/eroif- /<•«/ Jt'anur/io £<. 

KWïfour /< f Jfturiytie P,i,/r jjs 

t/// fo/tmte iA\t fifrmiw t/e t^SS: 

' . 

Dans le vin est la ve'ri/e, 

* *l dit un sa</e fo'on révère : 
Il ///« y de d'être < -Au/ite, W 

Que e/taeujt prenne en main' son verre £% 

m, f C i a f nLf > ce *sa<je est BaeeAus, ' * 

C/tSme de Paj ts /nj*/ua Rome ' 
Barons, lavons tons, en eltoras, 
Pour remue liommaçe à ce ijrJul liomnu' 



»...■. 
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. f/tTftf pour eeleÏÏrtr dii/nement 
Des philos opfn\r le plus wut/e , 
Iljaut de %/on put fiien/àiru/it 
Knre un lono eteo/hetant luniife '. 
Pttr <v met/en la vente , 
Pépins tant de %rteeh\? perdue § 
Danee un verre iweeftu ouilé 
*tu/ourd7na nous sera rendue • 

.1 bien des t ?&ts elle ftuf veur, 
Jhus en ees lieux elle suit plure . 
$lle nous montre avec candeur 
De tleux civurs l'union xH/ieère . 
iïtlcnouo* offre le bonheur 
Ou 'on coûte dans cet h ermitage t 
Ou l'in/men. eeMteu st boudeur, 
De l'amour a pris le langage . 

a^ ??.,:-»- - i * -" - .< '^ » ■- . « « i. i .L * ! . *■ ! f fi v- i tm. t m i -^mir iim /f>— . r.r ™.. , ,■■.-. , - ~fy T , — - c 
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^k ri r 
{ Ii au/on. 

r *vcz pour la Jtttot\j, u . P, ti; , M 
<!"JÎ>hom t/eo- £ (rameur ,/,• j~$S 

Jeaperoia unt henné place t 

/> 'a/ w ceçaWi m 'apoUpromla; 

Cn autre a reçu cet fermée : * i 

Oh f comptez Jonc w /eu amia / 

Tout cela me c/ioi/ut for et fie, 

Mua /in recouru à ma bouteille; * 
shaai-tot/'e au/a conao/e '. (fi ta) ' 

JfaJAutrcaac ca/aaaez traita/Je t 
Jlcn tnua/n cal entreprenant ; 
Dana un tête- à tète u</rea/>A> ' 
Je t'a/ trouve /a /ut/mm t. 
, Tout cela SCc. 



B^- J - J 'f ■-><■ '" ■■ ■ ' ïi^^^*^^mB*mmmmmmm*!mmmmmmmimmBmmmmm 
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I8<> 
Stj'ai ration <rtn % fttelipt'afjixire, 

t r n K /af, t/tti n'est jamais d'accord ', 
Jbutte/// hardiment le contraire , 
Ht t'emporte , en />a/lant jdua fort. 
Tout cela &Zc. 

fJhahit t dit;on, ne /ait pas l'homme, 
Citez un sa<;e on le trouve écrit : 
L'autre jour pourtant $ /e vts comme 
li homme n'est rien, sms son habit » 
Tout cela c*vV . 

J'ilarrtvc que je produise 
Cn maJrii/al f une chanson ; 
Ou'un rimetg>/etF~trom>e asajutse, 
Il s 'en emjhire sonsjaeon . * 
Tout cela £Cc » 

Je n'ai de souct jnmr p ersonne) 
' ($ti % personne n'en a pow\mot ; 
%fes\tts te'xemple au'on me donne J 
On me le rejvoche -vh f jnmrauoi ? 
Tout -cela cVi' • 



ç 
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■Parole* i/e JL . . 
'/'''/À </'*'* wr on quinze aïnt 

** ** * ** ■ ^^- ■ - ^ - -^ ■ "" " '* ™=- ^ * ■ * 



' * *"■" r— ~r i' i il 



yj fnnt pe-jMite sut - 



- VttA*L % < 



_ A* vtetf-hv 1 I • ti »? 



7//<V w/j^/ ,///,, ^ ///'< -/,-Vr 





<W/\r <& nfa jeu-net l t%re \ /,/J 

■ " ■ 'F * - r ■ ' ^ j m» _■ - 

~T* — I ■ ' ' ■ ■ ' };■ ■ ?** ■ ■ > ■ n i I ~— .^g— 

. JW/tf ne- far j>fa K ç 
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au moinj ht ten-Jre* - t r< 
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£/<•// j- jw<» /'ai per-.aua ; 




nj. ■■! ■ >. <mn . . 



f .. ^ « M lll. ,^ r . , r ,. ..- 
^r- r r i " 1 * '» J .J . 



/y/;*y jh-îNGERs 



^ 



///7iV KN GAGEAIENT. 

('haillon . 

Parol\e Je + tf> De L autel * 

tir: fous l'entonnez,/* /uejerm eo/mottre. 

%t/ez paur tu Jfuxfùfue face j(u; 

du Folume Jm JStrenmw & i~$S* 



* . 



-fii.-.u.-i^ S5S: 



/ty Dieu d'iunour /e chérirais f empire, 
d'il eïria fait un etvur aui\rut aimer ; 
Mais l&t (Unma pu tnnidraient nouseÂM/mr 
Jhnpressenlmems Jimner arie Je séduire . 



>>:■?■■ 
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Jnpapiffm <fiu kirmJsm hmwùhft 
La /er i/tt 1 rose ouvre son jeune se/n - 
.#/& esperoit fy /river/ nuits en vain : 
. , JUmumt heureux nM bientôt tpàm velaâe\ 

/Wr les regrets la rose enfin se fime : 
Tels sont les matuv yi/e e<n/se lûteavr /far 

fyorsprtaimimtn'ayuwijat passager] 
loin J'Aonorer Vmmafâ 'le profime . 



^ 



* . ■ 

*4seA aurore, Aélas'/e vois Silme, 
flewerjémtr, sécher Jans fa lanyueunj^ 
Lieasmifaii 'yt/tai instantson bonliew; 
0\m changement lui ecul&a la vie . 

Jeunes beimhs, waupiez, ce sertjimtoiï. 
fiamour pnnnet d'abor J nnlle Jottcews; 
Jfais le serpent es tcae/ie sons lcsjîetu\t, 
Ht leywpetest toutee <fiu nous peste * 



îss 
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COUPLETS 

Chanter par im Mari, 
le jûicr* de la Fête de sa Femme* 

Piwoles de JirBaiufrat^ , 
' * Jtftwiçite ae AF* (rrefry » 



Va& 




Un Mmi fta\rmt e*tre h#n 





■ h I ' ' 5 ' ■' " »■ | V ■ i » ■ " ■ " rt I I' Il 
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ûtt&id de sa Femme 








. . »■»■ ■ ' » lia* ' ■ mbn ii i 




vient la Fe - tt , , d<nt,dito&, . 




■.:<£'■ Çj>i\l 
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.iv r/r/Mv U tek a iiCtintuwr 
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tm cou pb} * . , ... . 
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r v i . . «*#&" <r ctts -</à n'en ne ^ 





m'arre-tc] t>/s,*/:r ie&x'tus n& xrfirt & 




$â 








-tf^-^r 
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ma liû'bet.h faire ça je 
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Jtrifi fout ii?vt:ré TdpfWûche , If -. 
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yJT v 1 : Ter 
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• ^/yî' !uiprê 
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* se/i -te mon bôufuet t en-h*ouvrant 





un yeu foiï cûrset l ; jV /<• lui. 
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yuice, et puis civf faiê-. 
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Peurvii avuKfi : fiiut- il se faire ? 
\tus*jues" a c!eu*v voussens /'a/fare * 
A tna lia&et si fa veut ptatre, 
On lui plus loin j saris trep de/fort. 

¥ Paiu* un /eut* (te /?te pteniere 
■On peut passer son v?\fùnmY $ 
lift se iihnmta x ren hwtsport ... 
\fe le crots, ait moins. . . . mais J'ai fort ; 

-, ùwfe seps tpte ma voix s'altère , 
/?t e est </tiseoime?* pin* trop fort . 
f r n ewumt chanter oit eticor ; 
Un vauvre, eveitxv se tait ....</ "abord* 



* i . 



*r . ïxrxxi 
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PRIERE A L AMOUR, 
Cli an loin; 

Pu; *OiOs de Jf. liraiifois , JPeuure, 
Mu*n<pte de Ah/j.&tuWutrd * 




. " % » il/ —m* » ■ «* ^^r^ j-»— M — £— ■■ » fc ' — ■' « ■ *~~*^y ' Jf ^ * #* 
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Dieu, des A * meurs, don* je' 
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*r<w // l^essu r re, daiçjte a rai- 
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tW (e trouble tù* mon civur * 




Ah . prends pi '- /Kr* «fer tour- 




■ T , i^*rt 



#~ 



/vy 



- //mm*'» ^#<» j'en- du ~ 
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Iî>9 
Pour elle emntin Je eeupire sans cesse, 

Avee mépris elle acamlte mesvmux : 

fi fie se rit des fiions: delà tendresse , 

Et la awlte ose tratyr tesfax > 

*Tmldefieidew^ tout d'éteindre ma/leotme <, 
Redeutle encermen auteur et mes pleurs * 
Peutonjwrter tant dej lace Jans lame / 
St dm /<y W embraser terns les cœurs- ? 

. » » 

Rtîsfu a tamtetjf c^temtie ma vie , 

Sa/ts espérer de la toucher un jw , 
Fais, f il sepetct> fu'àjamaisje lotéli'e, 
QuWarj, ewaùi, elle m aime àsen four . 

Mm!^detevdy^0'cefiej , mme ; % 
\ Parles plaisirs venfepkfot tes- 'droits : 
Que dans mes h ameutant le hen suprême, 
En ocntv&ant, elle cède a tes Ui<v . 
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Romance . 

Ptt/Wixt i/t> Al . . 
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i/iant . 
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- meiit; mais pour en ^/àzte . 
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Tandis ou au près au villa <je . 
Seul ossts au Invd iImu Ausseatt , 



*t 



V 



De ta Oeimfe cm m 'ettqatje 
Jetais a garder* le troupeau , 
Jerttendts sous la /eut liée 
De Tireis le c/tatit teçOr . 
J*Jt mon A ç otite enc/zantee 
ftitoif attp/\*s du Jierger . 



%Ne prends poml un <ur seoere , 
Dit et/e f / aime les ettatisojis : 
J\"es • /tt pas de ia Jleiyere 
Ceha y ut partie les moutons ? 
Je serai ta ///ours leur utile / 
Lut ilts -le .viens avee mot / - 
3/ats , Itelas /eette pet /nie 
Me laissa seul eef emploi. 



1 



s 



/ 



<p 



ï~" -â?-s-çyr--s , r . r.-^wjîijva"^. .- .-...- -■ ^"> V -■" ■■»■"!■'■-■' -»_-■ - ■■-■■-. ^ :- -..-■■... v — v. ■.« i»., »■■ j ,-,■-» .vv*..- L * v _MiWJU 



An/ ta ïin jour je ta guette , % 
Craignant a tort de « *ièenser ; 
Ne ois je pas ta Cogùetto 
A Tiras donner un tifrser ? 
Qu 'est*ee au un fauter, dit -ei/e , 
Votante prix i^ ses c/iansonsP ... 
Donne lui tzofie , in/ide/te / 

i. 

La garde de tes moutons . 

Aussitôt ; sans rien entendre , 
de ijuille li erg ère et troupeau . 
Le beau Tiras vient tes prendre 
» Et taisse emporter un agneau . 
Croifetvous au'ef/e en sourire ? 
Peu Sensible a 'ce nui tf leur , 
Ai) aine n'en fait gue irre / 
C'est oue Jircis a son o<vur . 
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SOYONS CONSTATS, 

(vup/els adresses à 'Ae'/iS . 
Pttro/es de Jf. Ducliosaf , 
Jtustoue de M. De . » . 
.■JÎqe* diwtnron oiame ans . 




O, tmt Ze'-ltsS dit 








foyer de iûn a ■• - //n 9 , 
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f ,j\ttl -ht sur moi la plus dou 
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.*i>eurse?U épure- majlimmc /. 
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J^ 7 - ////*<* */ /£//, VA+mour seul 

Su 
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v*r 
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tm a - niant ma t'a (/a 



/Y, 




suis comme fia /z - del - # a 




tes sen tiens; ft «y w>, JWat, jv.v 




se -ra jcn*c'ie' des re-ses dit 




yrin «V/ay . .*v -ra t'en - c/iJ 
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des rc - ses dit priaient* . 
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.Je -n'eus jamais ce cap ne* oolaae 
Que l'an repivuve au temfde Je lA/nour / 
Ouï,? 'amie lien ,j 'aau*^ tou/ours m saçe, 
£t je rougis de n'être aune au'un jota* . 
Iteitx r&ticcflatfût&U ma jeunesse attendrie ; 
' JPas même un seul ne put être rcnip % ht 
JtiMw voulu n'avoir tente ma vie 
"~ 0Cune niaiAvsse et même un seuf ami . 

Ptpuisee tems, Je maîfirsse m maîtresse 
Teiçeurs enant et teiijours ùtàrtam , 
Mon cœur le soir cnJ*hoit la Jpeesse 
fhi'il s'enipressoit dliofîorer ie matm . 
jfA'/ma ZMs, tes ci^nxees volages 
Font murmurer la n*tw % e et VÂmmtr: 
Aimons nous luen, aimons surtout en sqaes/ 
OrtJeà rougir de ne satine** au V* jour . 

Cleon soupire, il itdari Isabelle ; • _ ■ 
Mais il la fuit peur la jeune ClctxJ* : 
Cette Clans lui deit être in/îJelle , 

* Et va demain ha préférer D amis . 

* Àh S JJJaianrns les caprices vola ç es : 
Ils /ont rancir la nature et IVtmour . 
.Athicns nous tien, aimons surtout en sages, 

« Etrfaianerislcs de ne satiner yu'unjeur. 
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L'msOUCIAXCEpR iJAMOUR, 

C h mi {ou . 
Parafes (fe M- WitUmam d*Ab*mevurt è 




nryr Tf:r yJM A y jj 
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J&/? cmir pn'^fe-re a fY-cfiU Y 
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hantres /a 



ce -lui de ma Ni *ncn . 
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- matx , je vous* re -, 
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^j/Jat des fïi veurv d'Apol-fan :nwn 



■ovut" pre^Je^re a voire Iwureu*r ce 




ce 




- lt /"*- /v>, */• vas •se -der 
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* lut ae ma JVi • non. 



Hiefumfs Alàets ê <pu lç/vrtme> encense , 
Gartîez, vetre w, enfernicz ce poison : 
In/ûrhmesf feule volve oûtdcnee 
Paueroit -elle un kaiser de Nuwn ? . 
,0-ma Ninon ,de nuvvseti lu ihsposes / 
Ton amitié su/fil a mon ùo/theur .*.■•■ 
Baiser aiei/ti sta* tes lew % er de roses 
Jfatf&ntjèis mieux one fte/hvse et grandeur. 
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L'ABSEKCR, 

Paro/e^r et Musiyùe 
de M Je Ûieua/tër Je Jffeude *MwtPrts. 
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Non foin t/1 : ce &ant befceau t * 

* " » *'"■" 

Dans te tond de cette vat/ee 

^/ /w/# r< V/V* onde />erfee * 

(V// baû/ne /e/'ied d'un ormeau , 

7/ <v/ A77 Arv> ^//a /< v Dryades 

Û/it consacre pour le repos / ^ 

Z ^ /ou eu* v concert des oiseau* v > 

i '"// /w& w «/iv/«r /W/// #Wj< cascades. 

là, s eus des peintres (eu/ours frais, 
Xf'eleve un tronc do verdure ; 
L'attrait dune volupté pure 
' Y conduit le^a/ua/tts discrets . .^ 
Teone , ce boùf Xft bien sombre , 
Et tu me vante ton. amour ; 
* » ton crois l'aveu sans nu/ détour, 
Et ion attends ia preuve a t ombre: v* 

Fin. 
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